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GINETTE RAVEL PERD 
LA GARDE DE PASCAL
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GRATUITEMENT
TOUS LES JEUDIS

C'EST SIMPLE
Vous n’avez qu’à décou­
per les coupons ci-des­
sous.

m miuiiin
PE PLUS
AMUSEZ-VOUS À LA 
RONDE GRATUITEMENT

A A. ■- i

A CHAQUE 
SEMAINE

NOUVEAUX
PAVILLONS

En les accumulant, vous 
pourrez ainsi visiter TOUS 
les pavillons de TERRE 
DES HOMMES sans qu’il 
vous en coûte un sou et ce 
aussi souvent que vous le 
voulez.

DECOUPEZ
Ivosl

COUPONS

5XSL

VISITEZ GRATUITEMENT 
LE PAVILLON PROMENADE

RÉALISATION DE LA FONDATION CRAVEN

CRAVEN

A TERRE DES HOMMES 
SUR PRÉSENTATION DE CE COUPON

VOUS RECEVREZ 
DES COUPONS 

D'UNE VALEUR DE
$ A POUR U 

■ft» RONDE

VALABLE LE JEUDI
* r

* 4 VISITEZ
GRATUITEMENT

LE PAVILLON DE

GRÈCE
VALABLE LE JEUDI

VISITEZ r *

GRATUITEMENT
LE PAVILLON DE

VILLAGES
D'AUTREFOIS
VALABLE LE JEUDI

il L

* ->
* *VISITEZ 

GRATUITEMENT
LE PAVILLON DE

CINÉMA 360
VALABLE LE JEUDI



6INETTE RAVEL NE PEUT MÊME 
PAS VOIR SON FILS PASCAL

C'est SHIRLEY et 
PIERRE qui en 
ont In garde
l ne autre bombe vient 

d’éclater dans le milieu des 
artistes. Cette tois-çi, le pro­
jectile touche de très près 
V a n n o n c e u r a n i m a t e u r 
Pierre Marcotte. On se sou­
viendra sans doute que 
l’homme avait épousé en 
Idtid la populaire chanteuse 
Ginette Ravel. Déjà en 1964, 
naissait un gros garçon, Pas­
cal, qui taisait la fierté des 
parents Marcotte.

Mais comme la vie quoti 
dienne n’est pas du cinéma, 
le mariage du couple Mar 
cotte Ravel s’effrita petit a 
petit. Et... un divorce s’en 
suivit. La Ravel se cacha 
alors dans son domaine de 
Dauville, près de Ste-Mar 
guerite. Pierre resta a Mont­
réal et continua une carrière 
qui allait atteindre les plus 
hauts sommets. Lors de la 
déclaration du divorce, un 
des deux parents allait obte­
nir la garde définitive de 
l’enfant. Mais a cette épo 
que, Ravel et Marcotte se

•v

f

;

Pierre et 
Shirley sont 
très attachés 
à Pascal qui 
a aujourd'hui 

12 ans

partageaient l’enfant. Le 
week-end chez maman et la 
balance de la semaine chez 
papa. Cependant un beau 
matin, Marcotte retrouva 
sur son chemin une autre

femme. Shirley Théroux en 
tra dans la vie de l’annon 
ceur Au tout début de leur 
idylle, personne n’y croyait. 
Mais plus le temps passait, 
plus ces deux la s’aimaient. 
Alors au cours de l’été 1975, 
Marcotte épousa Shirley. 
Depuis Ravel fait sa vie et 
est heureuse avec son hom 
me dans le Nord. Et Marcot­
te vit dans la métropole avec 
Shirley et son fils. C’est lui 
qui a obtenu récemment la 
garde de l’enfant de 12 ans 
et, somme toute, Shirley est 
devenue sa seconde maman 
Cependant l’enfant sera li­
bre de choisir a sa majorité 
chez qui il voudra bien aller 
demeurer. En attendant 
c’est Marcotte qui a haut la 
main sur les destinées de son 
fils. On sait ce dernier fort 
attaché au jeune homme. 
Déjà quatre des bateaux de 
Pierre se sont appelés le Pas­
cal 1, Pascal 11, Pascal 111, 
Pascal IV.

Shirley Théroux a raconte 
tout récemment dans une 
interview qu elle voudrait 
un jour ou l’autre donner un 
enfant a Pierre Shirley le 
fera sans doute tôt ou tard. 
Cependant a ce moment-çi 
les époux Marcotte sont trop 
absorbés par leur boulot 
pour s’arrêter a cette mater­
nité qu’ils veulent vraiment 
de tout coeur. Shirley s’oc­
cupe de Pascal comme s’il 
était son propre fils et Pierre 
ne s’en plaint pas.

Ginette Ravel prend pour 
époux, Pierre Marcotte, en 
1963.

Un week-end chez Ginette 
pour Pascal. Et un bout de semaine chez Pierre du temps de CKLM.
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■VOS VEDETTES, VOUS ET NOU!
DIVERSITÉS PAR RÉJEAN LESAULT

ON NOUS ECRIT:

A PROPOS DE 
NOTRE ASTR0L00UE

M nu' ('tt'or^elU' I aflamme, 
tie \imont. nou> eirit [xnir 
nou> dir»' beauomp de bien de 
not re eti roniq ue "Ast r<» Ve 
dette >ignee par I astrologue 
S\ K ie Beaulieu Klle nou> de 
mande pour la même oeca 
'ion. '‘i! nou> >erait po>>ible 
tie lui taire parvenir sa tarte 
du t ie! île naissant e”

Eh bien, non.
Du moins, pareille demar- 

i he m re!e\e pas de notre re' 
potisabdite.

I! \ous est [>ar contre possi 
de t'ommunupier directe

ment avec I astrologue Sslvie 
Beaulieu en signalant (514) 

« «s ’ \ vt*us alors de vous
entendre avec 1 astrologue sur 
les services desires et le prix a 
paver pour les dits services. 
Notez toutefois que ce coin 
merce est établi par vous et 
I astrologue seulement. Il 
n’est nullement dans la natu 
re. ni dans les responsabilités 
tie I ele Radiomonde tie faire 
pareil commerce Ht l'astrolo 
gue Svlvie Beaulieu n’est as 
siiciee a not re lournal que pour 
la presentation de sa chroni­
que hebdomadaire.

drôle et relaxant... dit-on
i a Tbo U re des ('.alertes ((.'.alertes Papineau a Payai >

■.... "js-fisssissment leur amour >eul _ - ^ Chartrand, Yves
Blanchette. ( lande Petlen. i»em. t 
Fortin et Fynda Levesque.

RITA LAFONTAINE 
ET ALBERT MI1LAIRE

binette Bert rand elle même a rendu un touchant hommage 
. a comedienne Rita Latontaine qui tiendra dans le teleroman 

' ' rand Papa le mie de Martine. Parait qu’ellev est extraordi- 
mure ^oti ieu. médisait lanette. vous fait passer des frissons a 
tleur de peau.

( est beaucoup dire .et c'est nous mettre l'eau a la bouche. 
!’u demment. une nouvelle qui va ravir dames et demoisel- 

es troublées par la beaut e virile du maie: Albert Miliaire oceu- 
' m* ■ • , petit é( rai; alorsqu’il tiendra le rôle 

du mari de Martine (un alcoolique», dans "(irand papa" tou- 
■ours...
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NICOLE MARTIN ET IIMMY BOND
La semaine dernière. \ico 

le Mart in a fait une tournee en 
studio pour collaborer, com 
me choriste, a la production 
d un nouveau 4."> tours de 
•limmv Bond Or non seule 
ment faisait elle les voix, 
anonvmement, par amitié 
pour Jimmy, mais c’est enco 
re elle qui le harcelait sans 
tesse, l’obligeant a se depas 
ser. a donner le meilleur de 
lui-même.

“(’ est pas bon. qu elle lui 
disait sans se gêner Voyons, 
tu peux faire mieux'-’ Kt 
Jimmy reprenait, reprenait, 
tusqu'a cequ'il soit v ide 

Consequences’’
Ce prochain 4ô tours, inti 

t ulé ‘‘-le t aime . est v raiment 
bon. de l’avis dt- Nit ole. I n de 
ses meilleurs.

Cette petite histoire est 
aussi un touchant exemple 
d'une franche amitié.

Nicole n’a jamais caché

b • ■

'TT \

\

L'EX-FEMME 
DE CLAUDE

L ex-épouse de ('laude Mi 
chaud a été tellement im 
pressionnée par la lecture 
du theme astrologique du 
comédien, fait der- 
nierement par l’astrologue 
Svlvie Beaulieu, qu’elle a 
pris la peine de lui télépho 
ner pour lui dire combien 
ce qu’elle écrivait s’avérait 
exact. “Et je suis bien pla­
cée pour juger, conclut- 
elle, puisque j'ai vécu avec 
Claude plusieurs années."

Incidemment, elle a de 
mande a notre astrologue 
si elle voulait bien lui faire 
son theme astrologique 
egalement. Rappelons aus­
si que Claude Michaud lui- 
méme n’avait pas moins 
été impressionne par letra 
va il de Sylvie. Il lui a de 
mande de faire les themes 
de ses deux filles dont il a la 
garde.

i
d’ailleurs cette belle amitié 
qui a subsisté a leur rupture. 
Ils se voient souvent, dinent 
chez. Lun ou soupent chez

l’autre, hret. voila deux per 
sonnes qui ont su se distancer, 
senti m e n t a 1 e m e n t pa riant, 
'.uis se déchirer.

BEATRICE PICARD DEFONCE
La semaine dermere. lors d’une representation de "Je veux 

revoir Mioussov au théàtre de Juliette, Beatrice Ricard a mis 
tellement d ardeur dans un geste qu elle pose lors d’une scène 
particulièrement comique, qu elle a partiellement défoncé la 
porte par laquelle elle devait sortir, mais que la personne qui la 
précédait lui fermait prat iquement -ur le nez Klle s’est dit qu’il 
lui faudra désormais rest reindre 'es ardeurs.

L'ÉTÉ DES LAJEUNESSE
• Au moment ou nous 

les visitions a St-Zenon. 
Jean et Janette finali­
saient le 19e épisode de 
"Grand papa'’ dont quatre 
émissions sont déjà enre- 
g i s t r é e s . Elles ont 
d’ailleurs ravi la direction 
de Radio-Canada.

• Martin La jeunesse. 1b 
ans bien sonnés, entre­
prendra cet automne son 
secondaire V. D’ici la. 
quand il ne "groove ” pas a 
St-Zenon’’ ou ne ’’ride” 
pas sur le Savvin. il se fait 
peintre en bâtiments, de­
vant repeindre une partie 
du chalet. Pour ce qui est 
de l'orientation de sa jeune 
vie. Martin compte se diri­
ger. après son secondaire

Y. à l’école des Hautes 
Ft tides Commerciales, en 
administration et marke­
ting. Bas question d’envi­
sager la carrière de comé­
dien... sinon comme 
“hobby”.

• Dominique Lajeunes- 
se. mariée depuis 7 ans a 
Paul Bertrand, adminis­
trateur publicitaire chez 
"Cockfield. Brown. Ltée. ” 
travaille également dans le 
domaine de la publicité, 
mais a temps partiel. Elle 
consacre beaucoup de son 
temps au p’tit Olivier qui 
fêtait ses 2 ans le 31 juillet, 
ainsi qu’à l’immense jar­
din qu’ils ont cultivé der­
rière leur maison de St- 
Lambert.

VOTRE COURRIER

Montréal H2VN - G •’

Vou>ave/deschose>adire

Kh bien, dues 1^ ^Pr^ 
Faites P^^X^et^vou-
courtes. "punchees et
reuses a:

^015



POUR ENLEVER CETE ENFLURE OISBRACIEUSE

MARC LEGAULÏ
RECOURT À LA 

CHIRURGIE PLASTIQUE
Marc Legault, le populaire 

“Charley de Y’a pas de pro­
blème” est entré lundi soir 
dernier au Centre Métropoli­
tain de Chirurgie plastique 
pour y être opéré le lendemain 
matin par le docteur l'aché.

L’opération, considérée 
comme bénigne, visait a taire 
disparaitre d’en-dessous de 
son oeil gauche une “poche” 
qu'il trouvait de par trop pro­
noncée et qui l’achalait bien 
gros.

Cette poche était formée 
par un surplus de matières 
graisseuses dans lesquelles les 
yeux baignent. Habituelle­

BUDGET DE $1,500,000'

Carole Laure/Henry Fonda 
dans le prochain film de Carlo

Le prochain film de Gilles Carie vise plus que jamais un suc­
cès international. Après ‘‘La Tète de Normande Saint-Onge”, 
le cinéaste veut réussir un plus gros bateau qui consiste en une 
comédie musicale dans le type de “Cabaret” (formellement 
parlant et non au niveau de l’histoire). Le scénario est déjà ter­
miné et pour la première fois. Carie a fait appel non seulement 
a Carole Laure mais également a Lewis Serey pour l’intrigue»

film “Exit”.
■Jusqu’ici, Carole Laure a 

toujours chanté et dansé a tra­
vers tous les films de Carie 
mais, cette fois, le rôle sera en­
core plus défini et Carole tra­
vaille actuellement de cinq a 
six heures par jour en cours de 
chant, de danse-jazz et de bal­
let classique. Le tournage dé­
butera dès l'automne c est a 
dire vers la fin septembre pour 
être finalement présenté sur 
nos écrans au printemps ou a

l’été prochain.
Mais le “clou” réside dans 

l’envergure du film, autant au 
niveau du budget qu’au niveau 
de la distribution Pour la pre­
mière fois, Gilles Caries misera 
un million et demi et plus pour 
le tournage de son film. Carole 
Laure, que nous avons rejointe 
au téléphone, précise: “Si on 
veut entrer en competition 
sur le marche international.

il faut atteindre la qualité 
technique des films interna­
tionaux.” On sait que Gilles 
Carie, s’il mise sur la distribu­
tion en Europe, envisage égale­
ment une distribution améri­
caine. Pour ce faire, il a l’inten­
tion de donner a Carole Laure 
un partenaire masculin de 
grand renom tel que Henry 
Fonda, par exemple. On peut 
déjà dire qu’il s’agira de Henry 
Fonda s’il n’en tient qu’a Gilles 
Carie. Le tout est de savoir si 
Henry Fonda sera en mesure de 
tourner ce film. On sait que sa 
santé n’a pas toujours la stabili­
té qu’on aimerait pour le grand 
acteur américain.

Sans dévoiler le “punch" de 
l’histoire, disons qu’il s'agit 
avec “EXIT" d’une petite trou­
pe de tournée de spectacles qui

ment retenues par une mince 
membrane, il peut cependant 
arriver que suite a une accu­
mulation, ces matières grais­
seuses percent la membrane 
pour ensuite s’écouler sous la 
peau. C’est ce qui provoque 
les gonflements que l’on ap­
pelle communément des “po­
ches sous les yeux”.

L’opération du docteur Ta­
ché consistait donc à faire une 
incision sous le cil inférieur 
pour pouvoir extirper la grais­
se qui s’était infiltrée. Dans 
un deuxieme temps, il répa­
rait la membrane déchirée 
pour ensuite recoudre la peau 
par-dessus.

Aussi simple que cela, et 
Marc nous avouait qu’il a 
mieux aimé ça que de æ faire 
arracher une dent.

Comme nous bavardions
avec lui le lendemain de l’o­
pération, alors qu’il avait déjà 
quitté le Centre, à la blague, 
qu’il se faisait peur quand il 
se regardait dans un miroir.

Il lui faudra en effet atten­
dre 7 ou â jours avant que son 
oeil gauche perde totalement
ses allures de “ black-eye”.

Hé! Faut souffrir un peu 
pour être beau...

R.L.

À 89 ANS,

FINI LE MÉTIER 
NANA DE VARENNES 
MAIS LA VIE CONTINUE

Nana de Varennes (l’ex- 
cousine du Pot-au-Beurre) a 
toujours bon pied, bon oeil. 
Rejointe un jour de la semai­
ne demiere a son domicile 
de l’Est de Montréal, la 
dame s’est montrée très en­
thousiasmée de notre coup 
de fil. Cependant Nana de­
vait faire vite car elle était a 
faire ses valises. Sa fille Ber­
the allait l’amener à la cam­
pagne pour quelques jours. 
Nana qui aura 90 ans en fé­
vrier prochain remercie le 
ciel d’avoir une santé de fer 
et une famille comme la 
sienne.

“Je suis très bien traitée
Êar mes enfants. La, y’a 

erthe qui va m’amener à 
Notre-Dame-du-Loup pour 
quelques jours. J’ai hâte, tu 
peux pas savoir. Le métier 
ça me manque pas. Si je re­
tournais et faisais un flop... 
j’aurais l’air de quoi, hein? 
Alors vaut mieux profiter de 
mes journées avec les 
miens’’. Là dessus elle a dû 
raccrocher le récepteur... 
car Berthe ne pouvait plus

attendre pour partir Nana 
m’a prié de faire ses amitiés 
a ses amis et aux lecteurs de 
TRM. Voilà qui est fait. Au 
fait... on la reverra chez elle 
bien avant qu elle atteigne 
son 90 ans.

J.L. I

se ballade donc de ville en ville. 
Carole Laure y sera dans toute 
sa sp'endeur Et Lewis Serey 
aussi, semble-t-il. Quant a 
Gilles Carie, il y mettra le pa 
quet, d’autant plus que “Exit" 
serait, jusqu’ici, son meilleur 
“script’ Il va sans dire que tou­

tes ces nouvelles nous mettent 
l’eau a la bouche. A mesure que 
de nouveaux développements 
feront leur apparition, vous se­
rez tenus au courant. Foi de Ca 
role Laure!

J.B.
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__________ ____________
l'IusieurH membres de l'ancienne ‘ Tension Velder": José de la ('arriéré (le professeur). Michel 
\i>eL le regrette Robert (iadouas, Françoise h aucher. I auteur Robert (hoquette. (. ). ./u/u 
lu eau et Lucie de Vienne Blanc aujourd'hui decedees, ( t), Jacqueline / touffe. Gaétan l.abrei » * 
Fernande lAwivière, egalement decedee.

Fernande Lariviere (l)orothee Laviolette). Michel \oel (Thilidor 
Papineau). Lucie de Vienne Blanc (Mme Velder) et José de la Car 
riere (le professeur).

1

Carmen 
chel \oel

Uita Bibeau) avait un oeil sur Thilidor Tapineau (Mi- 
;. C'est d’ailleurs tout ce qu 'elle a eu sur lui.

Maman Velder, son fils Alexis (le regrette Robert Gadouas) et le 
jeune etudiant Frederic (Gaétan Labreche) qui était aime d’Flise 
Velder. mais qui aimait la Florence a Tapineau... Ouf!

: :

* •<.

Le nouvel ancien téléroman 
de Robert t'hoquette s’appelle­
ra en fait, “Quinze ans plus 
tard” et prendra l’affiche du 
petit écran de Radio-Canada, 
dimanche, le 12 septembre, a 
19h.

Or comme le temps vOnt 
vite, nous avons cru bon de ti­
tiller votre mémoire et votre 
imagination en vous présen­
tant, cotes a côtes, les images 
du nouveau téléroman et ce!l< - 
de l’ancien.

A quinze années et plus d'in 
tervalle, ilest parfois savoureux 
de découvrir “ce qu’avaient 
l’air les vedettes” comparât! 
veinent a leurs allures d'au­
jourd'hui.

On déplore cependant le 
décès de quatre ex-membres de 
“La pension Velder”: Lucie de 
Vienne Blanc (Mme Velder), 
Robert Gadouas (Alexis vel­
der), -Juliette Béliveau tla bon­
ne Lumina) et Fernande Lan 
vière (Dorothée Laviolette).

.rtï

m
Gérard Poirier (le jeune Marcel Latour), maman V elder, la bon­
ne Lumina et Françoise Faucher (Elise Velder). Lucie de Vienne, Yvan Canuel, Raymond Poulin et Michel Noel. J. B. Latour (Ovila Légaré) et 

son épouse, Jeanne Quintal.



I ne photo de famille, quinze ami plan tard: Orila Letfare (le 
vieux Latour), na petite-fille (Katerine Mounneau), non fils OU 
vier qui a pria no relève (Jean Perraud), maman Latour, Marcel 
Latour, l’avocat (Gérard Poirier) et hu femme. Klize Velder 
(Françoise Faucher).

I ne explication entre femmes modernes: la belle-fille Flise et 
maman l.atour.

kv --

Ovila Légare, Katerine Mousseau et Gérard Poirier, son pere... 
dans le téleroman.

[

mLm

Comme on le disait, le vieux Latour ( Ovila Legare) a cède ses af­
faires a son fils Olivier (Jean Perraud). Si votre mémoire est 
bonne, vous vous rappellerez que c’est Roland Chenail qui inter­
prétait a l’époque ce rôle d'Olivier.

Flisabeth Lesieur, Ovila I.égaré, Juliette Huot ( Venerence Robidoux j et Momque Mercure.

Philidor et sa Florence (Jacqueline Plouffe ) en joyeuse conversation avec maman Velder.

'■

- ■ .4M «w.

Mme Velder et sa bonne Lu 
mina (Juliette Beliveau).

tUCURI d’e/poir
LA SOUTUOLiST-(U( UN PtOBUME POUR VOUS’
Amis lecteurs du Journol de Montréal et à tous 
mes futurs amis de la province, êtes vous sepo 
res, divorces veufs, célibataires enfin fous ceux 
et celles qui souffrent de ce mal du siecle e» qui 
s appelle SOUTUDf. J'ai pensé à vous 
COMMENT I Ai PENSE i VOUS'
En fondant un nouveau courrier d échangé publie tous les 15 tours 
dans TflE-RADIOMONDf qu> s appelle LUEURS D ESPOK 
POURQUOI I Al TONDE CE COURRIER7
A cause des centaines de lettres reçues à mon courne' du bonheur 
dans le journal de Montreal me demandant de continuer ce travail 
qu assumait si bien notre regrettee Reieanne Desrameaux
QUE DEVEZ VOUS FAIRE POUR Y PARTICIPER'
M écrire votre description courte, precise et me donne' les details de 
la personne que vous desire* rencontrer en y (Oignant la somme de 
$7 00
OUE DEVEZ VOUS FAIRE POUR RECEVOIR LE NOM ET L ADRESSE l’MC PEISNHf Ml 
SEMBLE VOUS CONVENIR'
M'ecrir* et me donner le numéro de la description avec la 
somme de $3.00 
OU FAIRE PARVENIR VOS DEMANDES7

SOLANGE HARVEY
Lueurs d’Espoir
1153 Chemin Chantederc Ste-Adèle, P.Q.
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L'EX-AMANT TRAGIQUE DE NOTRE DODO

If

Kt'pnxiuction d'une des [Mines du Munazine V <*- 
nue duns lequel André Lawrence présente quel­
ques ensembles dessines suivant les imperatifs 
de la mode de cette annee.

GASTON BRISSON • ••

Reproduction d'une autre pane... et ici. Andre 
est accompanne du mannequin Alexandra.

LAWRENCE
FAIT DES FLAMMÈCHES 

EN EUROPE
On le qualifie ' d amant 

tragique parce que. si vous 
vous rappelez bien au mo­
ment de son idylle avec Domi­
nique Michel, rare passait 
une semaine sans qu un jour­
nal de la presse populaire ne 
sorte un titre a vous donner le 
"shake pour le restant de la 
semaine.

Faut dire aussi que leur 
idylle tumultueuse se prêtait 
bien a ce déploiement d émo­
tivité.

Bon.
Ce rappel d anciennes his­

toires étant fait, on s'empres­
se de vous signaler que les 
choses vont bon tram en Euro­
pe pour Andre Lawrence.

C est ainsi qu'il y a quelque 
temps, il remplissait deux 
pleines pages de I edition du 
magazine "Vogue printemps 
1976". Or Vogue fait généra­
lement appel a des "célébri­
tés" et non aux premiers ve­
nus, pour presenter la mode 
pa risienne.

On apprend aussi qu'An- 
dre vient de travailler a la 
production d un long-metra- 
ge aux cotes des increvables 
Jean Gabin et Daniele Dar- 
rieux. Film qui aura pour titre, 
"L annee sainte

Donc, tout va pour le mieux 
dons le meilleur des mondes 
pour cet acteur qui n est ja­
mais parvenu a exploiter tout 
son potentiel au Quebec, 
mois a qui l'Europe sourit

RL.

00

GI6MAC
Notre inépuisable ve­

dette se proposait de pas­
ser un mois de notre bi­
zarre été a ne rien faire, a 
se reposer a sa residence 
de Duvernay, sans se 
mettre sur les épaulés 
tous le* tracas d’un voya­
ge. Il s’en est tenu a ce 
programme quasiment a 
la lettre... sauf qu’au 
cours des cinq derniers 
jours, c’est-a-dire une 
partie de la semaine der­
nière. il a amené son petit 
monde faire une trotte. 
Destination inconnue.

VÉRONIQUE
Il y .i un gros s hou de 

mode qui se prépare et tout

indique que la jolie chanteu­
se Véronique (Béliveau) 
>era appelée a en être la 
commentât ru e. Le show en 
question, que l'on pro­
mènera cet automne a tra­
vers toute la province, pro- 
met vraisemblablement 
d étre des plus “swin- 
gnant ' On vous en touche­
ra un mot aussitôt que les 
choses se développeront.

unaux etSA MERCURV
II s’en passe des cocas­

ses, dans la vie! Ainsi, le 
comédien Yvon Leroux a 
été charge par Ford Ca­
nada de preparer le spec­
tacle que cette compa­
gnie présentera au Fo­
rum l’automne prochain 
au moment ou elle dévoi­
lera ses modèles 77 à ses 
concessionnaires. Or il v

OU LE PIANISTE DE 
LA DIVA

"SARAH MENARD" 
EN VACANCES

Gaston Brisson va enfin prendre des vacances bien 
méritées. On sait que le pianiste-compositeur-acteur a 
connu une saison des plus chargées. On l’a vu beaucoup 
sur scene avec Nicole Leblanc, dans le magnifique mo­
nologue-bouffe de Jean-Claude Germain, “Les Hauts et 
les Bas de lavie d’une diva: Sarah Ménard”. Puis il y a 
eu son album pour Capitol et une série de spectacles au 
“Patriote” de la rue Sainte-Catherine.

Donc il est grandement 
temps que Gaston face pé­
dales douces. C’est au Qué­
bec qu’il passera ses vacan­
ces et en famille à part cela.
Gaston (au moment où vous 
lirez ces lignes) sera déjà a se 
la couler douce auprès des 
siens a Pointe-aux-Peres.
Dans ce joli coin, près de Ri- 
mouski. Brisson ne voudra 
rien savoir du showbizz pour 
un long mois. Mais au retour

a Montréal, il se mettra tout 
de suite à l’oeuvre. Gaston 
devra préparer un second 
microsillon et avec de l’iné­
dit cette fois. Donc pas de 
chômage pour Brisson. De 
plus, il est fort possible que 
la “Diva” face un retour 
d’un mois à Montréal. Il ne 
reste plus qu’à trouver un 
théâtre libre et le tour sera 
joué. Bonne vacances Gas­
ton!

J.L.

a quelques temps, Yvon 
Leroux rencontrait les 
dirigeants de cette com­
pagnie, dont le vice-pré­
sident, et c’est lui qui les 
véhicula dans sa Mer­
cury qui n’a pas encore 
peter le 20,000 milles. Ar­
rivant au coin d’une rue 
où il devait faire un 
“stop ”, Yvon a demande 
le silence pour qu’on 
puisse entendre distinc­
tement... le crissement de 
ses freins, (’e fut le gag «le 
la iournee!

LES RELIES

HISTOIRES
A Radio-Canada, on parle 

très très très sérieusement 
de présenter, l’année pro­
chaine seulement, des repri­
ses de la sérié “Les Belles 
Histoires des Pays d en 
Haut”. Comme cette télésé­
rie a duré 14 ans et que cela 
fait quand même quelques 
années qu’elle a disparu du 
petit écran, il serait sans au­
cun doute fascinant de re­
trouver les personnages qui 
ont captivé l’attention de la 
province... il y a plus de 
quinze ans.

■

■



SA FEMME EST ENCEINTEROD TREMBLAY S'INQUIÈTE DE LA 
SANTÉ DE SON P'TIT FRÈRE, GEORGES

to»***#*

A la suite de la parution 
dans les journaux d’un arti­
cle mentionnant — a juste 
titre — la présence d’une tu­
meur a la gorge chez (ieorges 
Tremblay, les téléphones 
ont afflué chez Chrystine et 
Georges.

( omme cette tumeur 
n’offre aucun danger grave, 
qu’elle soit reconnue béni­
gne ou maligne c’est-à-dire 
cancéreuse ou pas, Chrysti­
ne n avait pas jugé bon de 
prévenir toute la famille. 
Mais les Tremblay sont des 
gens de coeur qui entretien­
nent une grande affection 
entre eux. Et Rod a rappli­
qué, complètement affolé, 
en disant a Chrystine: “Tu 
ne m’avais pas dit que mon 
p’tit frère était malade 
comme ça...’’. D’autres 
membres de la famille en 
ont fait autant et Georges 
dut rassurer tout le monde 
en expliquant qu’il ne savait 
pas encore si cette tumeur 
était cancéreuse ou non a 
cause de la grève des 
hôpitaux qui a empêché de 
faire des prélèvements. 
“Mais de toute façon, a 
poursuivi Georges, ils vont 
me l’enlever et tout sera

terminé. Reste seulement 
a fixer la date de l’opéra­
tion dans un de mes rares 
moments de loisir.’’

En fait, le gros bobo (à 
part la tumeur, bien enten­
du), c’est de trouver une 
semaine ou deux de libres 
pour prendre le temps de 
bien faire les choses, médi­

calement. Et effective­
ment, une fois cette tu­
meur enlevée, il ne restera 
plus aucune trace de ma­
laise. Aussi Georges 
Tremblay n’est pas du tout 
inquiet et vaque a ses nom­
breuses activités comme a 
l’habitude.

J. B.

MONIQUE SAINTONGE
"Je ne néglige 
pas ma famiHe"

Très très très occupée, no­
tre Monique Saintonge!

Tous les coins et recoins 
de son mois d’août sont pour 
ainsi dire encombrés. Le fait 
qu’elle ait signé les paroles 
de la chanson qui a valu à 
Claude Valade son prix 
d’interprétation au Festival 
de la Rose d’Antibe n’est pas 
étranger à une avalanche de 
contrats qui lui soit tombée

dessus. Et comme elle avait 
d’ores et déjà différents tra­
vaux à compléter, elle sou­
haiterait presque que les 
mois aient 48 jours!

Ainsi, elle finalise, avec le 
musicien Claude Rogen 
dans bien des cas, quelques 
chansons déjà promises à 
des interprètes comme Mo­
nique Vermont et Jean Fa- 
ber. Elle travaille également

Monique avec son mari, Louis 
Bouffard, et leurs deux fillet­
tes, Elyse et Caroline.

huy et Carole Cloutier... un nouveau bébé en production.

GUY CLOUTIER 
SERA PAPA UNE 

SECONDE FOIS...
C’est confirmé. Madame Guy Cloutier est enceinte. 

La semaine derniere nous vous rapportions un petit en­
trefilet qui disait que peut-être que la femme du PDG de 
la maison de disque Nobel attendait la venue de la cigo­
gne. Ces jours-ci, Carole Cloutier, a reçu de son médecin 
la ferme confirmation.

Et elle est toute heureuse 
de la situation. Carole adore 
les enfants et en veut plu­
sieurs autres. On sait peut- 
être ici que le couple Clou­
tier a déjà un premier reje­
ton prénommé Véronique 
Cette derniere a déjà un an 
et demi. Alors que le second 
petit Cloutier arrivera... il 
sera très bien reçu par Véro­
nique. L’époux de Carole a 
appris la nouvelle (bonne)

lorsd’un retour des “Etats”. 
A ce moment-ci les Cloutier 
ne sont pas regardants. Ils 
prendront bien ce qui arrive 
ra. Mais... mon petit doigt 
me dit que Guy désire plus 
que tout au monde cette fois 
un petit garçon. La com­
mande est déjà faite Nos 
meilleurs voeux a Guy et a 
Carole.

JL

à la préparation de la revue 
“Fantaisie Follies’’ que 
Gilles Latulippe présentera 
a son Théâtre des Variétés, 
et puis, au moment ou nous 
bavardions avec elle, elle 
s’apprêtait a participer a 
l’enregistrement d’une troi­
sième émission de “José To- 
daro”.

— Et la famille dans tout 
ça?

— Oh. je ne néglige pas 
ma famille, bien au contrai­
re.” et c’est justement ce qui 
fait que je n’arrête pas. Je 
prends des journées ici et la 
pour amener mes fillettes a 
la Ronde ou ailleurs, de fa­
çon a ce qu’elles profitent 
entièrement de leurs vacan­
ces.

OK, maman Saintonge!
R.L.

Soaoût
r PRIX *500.000
Si les 2 derniers chiffres de votre billet correspondent 
aux 2 chiffres du 13*numéro gagnant : ^lOO.95
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Denyse 
Filiatrault 

et son 
ex-ami 
Benito

Ben. \ ’a rien la!
Mais . .
Ils ont bien failli ^e revoir 

et. a tout le moins, ils ont 
eom m un iq ue ensem ble.

Kt c est Denyse elle- 
même qui racontait tout ya. 
sur un ton jovial. lor> de son 
passage la semaine derniere 
a la radio de CM

Benito, nous apprit-elle, 
se proposait donc de venir 
faire un petit tour a Mont­
réal lors des deux olvmpi 
ques et de profiter de ^on 
passage pour revoir celle qui 
fut chère a son coeur pen­
dant quelques années et qui 
est demeuree une excellente 
amie.

Mais comme Benito bras­
se de gro>>e> affaires présen­

tement a Mexico, qu’il est 
déjà propriétaire d’un res 
taurant avec quelques asso­
cies, et qu'ils sont sur le 
point d'en ouvrir un deu­
xieme. il s’est trouve littéra­

lement débordé de travail. Il 
n'a pas eu d'aut res choix que 
d’annuler sa visite en terre 
québécoise . . du moins 
pour le temps présent.

RL

KL *.

CRAVEN
•« A ♦♦

I.A l'ONUVI IONCRW KN

(!

Routière VtcKa> 1910 Sw—'

» Au temps où rautomobile 
marchait au pas

4 p,,i!„;PROMENy
V- Terre ck^ hommes

du 17 juin au 6 septembre f

y ,
it

in attendant de jouer le 
mari séparé antipathique

Yvon 
Leroux 
rénove 

sa ferme 
pour son 

petit 
monde

Yvon Leroux et son petit 
monde travaillent fébrile 
ment a la rénovation d’une 
petite ferme dont il a fait 
l’acquisition au mois de fé­
vrier dernier.

Ses enfants ayant déjà 
leurs chevaux, il lui a fallu se 
donner comme priorité de 
refaire ses clôtures au plus 
sacrant atin qu’ils puissent 
circuler librement sur leur 
terre et y brouter le foin sans 
se perdre dans la nature.

Il y a. a part de cela, tou­
tes sortes de pet ites choses a 
compléter: les fondations de 
la maison a retoucher, le toit 
a repeinturer, les piquets de

clôture a blanchir, bref, son 
été s’avère des plus chargés.

On sent cependant que le 
sympat hique comédien, 
spécialiste de rôles antipa­
thiques, prend beaucoup de 
plaisir (et de fierté) a figno­
ler son petit domaine . . a le 
rendre coquet et “rece­
vant”.

(’ôté métier, il se prépare 
a reprendre son rôle du mari 
de "Doudou” dans "Rue des 
Pignons. Du mari sépare, 
évidemment, et parait que 
Mia Riddez lui a laissé en­
tendre qu'il peut s’attendre 
cette année à tous les mal 
heurs possibles et imagina­
bles Donc, une saison mou­
vementée pour notre comé­
dien qui ne demande pas 
mieux.

R L

*-v

C

4r loute petite, toute menue Olga Korbut séduit le 
public des Jeux de Munich par son charme, sa grâce 
et son talent lors des épreuves de gymnastique. C’est 
un plaisir de la voir évoluer souriante, avec aisance et 
souplesse dans chacune des épreuves. Cette jeune 
Russe de 17 ans attire la sympathie de tous. F.lle 
gagne trois médailles d’or a la poutre, aux exercices 
au sol et aux competitions par équipe. Gymnaste 
consciencieuse et acharnée. Olga Korbut participera 
sans doute aux Jeux Olympiques de Montréal.

VOUS TROUVEREZ D'AUTRES 
INFORMATIONS TOUTES 
AUSSI INTERESSANTES 

DANS L'ALBUM 
LES JEUX OLYMPIQUES 
THE OLYMPIC GAMES

68 pages 
d'informations

dont 25 pages 
de PHOTOS COULEURS 
HORAIRE TV COMPLET 
$2.00

(disponible dans tous les kiosques)



lean
Galfier

Au moment où vous lisez 
tes lignes, lean (laitier, ou 
Olivier «les Herser, est en va 
eances au Mexique Là has, 
il en profitera nour [)ren«lre 
beaucoup de soleil, le nôtre 
ayant été des plus parcimo 
meux Comme il y restera 
plus de trois semaines, il 
cherchera peut être l’inspi 
ration pour «pielques than 
sons qu’il voudrait écrire. Il 
ne dit pas non au reve <ie 
produire un jour sur disque 
ses meilleures oeuvres.

OLIVETTE THIBAULT
EN CHOMAGE

Mme Lajoie ou tante Janet 
te, bref. Olivette Thibault n’a 
rien mais absolument rien de 
prévu pour cet automne Ni té- 
léroman, ni théâtre, ni, ru, ni 
rien.

Il y a, bien sûr, les reprises de 
la "P'tite Semaine” «jui. a dé 
faut de lui apporter du travail, 
va «piand même lui amener 
quelques cac hets. C’est déjà

HB9MBSi3flS83G8SZEfilEî3BHDkiflEflHHHBEBMEHH9i

mieux <^ue rien

Maigre tout cela. Olivette 
Thibault ne panique pas. Loin 
de la Kl le a pris volontaire 
ment tout son été a bien se re 
poser, renonçant par le fait 
meme a plusieurs «»ffres de roles 
<1 ins les theatres d’été

K Ile demeure confiante 
qu’elle décrochera bien, d’ici 
peu, un intéressant contrat

Avec le talent et l’expérience 
qu elle a nous ne doutons pas 
qu’on recourra incessament a 
ses services

F.G.

QUI VOILA UNI MAM

'Willie Lamot
x[fmc*

sur un £5?
w ulant

Il a toujours été un peu 
magicien, Willie! Aussi, ça 
ne nous étonne pas plus qu’il 
faut quand on apprend qu’il 
voyage sur un tapis rou­
lant. On sait que Willie La­
mothe, l’hiver ou l’été, par 
court sans cesse la province 
de Québec pour présenter 
son spectacle avec son insé­
parable Bobby Hachey et 
cinq autres musiciens. Avec 
tout ce que ça demande 
comme équipement sonore, 
Willie s’est acheté une ca­
mionnette et tout le monde

monte a bord du véhicule 
Seulement Willie ne fait pas 
les choses mesquinement. Il 
a recouvert l’intérieur de sa 
camionnette de tapis à longs 
poils (Shaggy) rouge vif, du 
plancher au plafond en pas­
sant par les murs. Quand on 
entre ià-dedans, on a l’im­
pression de s’introduire 
dans le feu de la passion. 
Puis W’illie a installé de su­
perbes fauteuils, infiniment 
confortables, qui se trans­
forment en divans à la moin­
dre pression d’un bouton.

«esf'*

Comme dans les films de 
“play boys”! Willie expli­

que que ces fauteuils sont 
très pratiques pour les musi­
ciens qui veulent se déten­
dre durant le parcours... 
L’intérieur rie la camionnet­
te est tellement bien organi­
sé que les musiciens peu­
vent répéter en toute aisan­
ce tout au long du trajet. 
Chacun des sept comperes 
se remplace au volant. Ainsi 
quand ils arrivent sur place, 
même si c’est a Chibouga- 
meau, personne n’est épuisé 
parle voyage. “Au contrai­
re, tout le monde a eu du 
“fun” précise le chef de la 
bande. On aopelle ça être 
doué pour bien vivre: le jour 
au golf; le soir dans les tapis 
rouges ou sous les réflec­
teurs. Ils ne mangent pas 
trop de misere...

J.B.

A peine trois ans et ce bout de 
chou a déjà des airs de vedet­
te.

P 1
■ < lt

DÂNSLCHANT-DiCTION 
îmk Dcnièle Dorke

A MONTRÉAL * CANDIAC 
* LAVAL * BELOEIL

INSCRIPTIONS OiS MAINTENANT

1341 est. &0UL. OÜKCHESTER (Métro Beaudrç) (514) 659-0200

l*enny Skerczak et sa jolie maman Daniele Dorice.

QPIP¥« fCt

Dorice suit les 
traces de sa maman.

Daniele Dorice ne sait 
plus où donner de la tète en 
ce moment. A peine rentrée 
de New-York où elle a passé 
un 15 jours de vacances, la 
voilà remise au boulot. D y a 
son école, qui marche ronde­
ment, et où les jeunes éleves 
sont à faire leurs inscrip­
tions. Puis il y a le concours 
Miss Montréal, dont elle 
s’occupe activement. Pour 
ceux et celles qui ne le sau­
raient pas, la Daniele s’est 
procurée la franchise de ce 
concours, qui mène habi­
tuellement en direct ligne a 
l’autre concours de Miss, ce­
lui deMiss Canada.

Puis il y a la petite Penny 
(sa fille) qui aura trois ans le

16 août. Penny Skerczak fait 
le bonheur de maman Da­
niele et de papa Bill. La pe­
tite était aussi avec maman 
a New York et il semble 
qu’elle prend goût très vite 
au showbizz. Penny est 
même sur scene avec ma­
man maintenant. Avec le 
talent que l’on connaît a la 
belle Danièle, il ne fait au­
cun doute que Penny de­
viendra un de ces jours une 
vedette Voici donc les deux 
premières photos de Penny, 
depuis sa naissance. Com­
me vous voyez l’enfant 
pousse et vite à part cela 
Penny Skerczak... un nom a 
retenir!

J.L.

VOUS SENTEZ LE BESOIN DI PARIER À QUELQU'UN 
QUELQU'UN VOUS ÉCOUTE À

SECOURS-AMITIE

563-5511
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l~*c Piamu)t%dtm est un grand sportif et amateur de canoë.

'mmw

. Jlr '

CKVL OU OMS?---------------------
OUI VA S'APPROPRIER LES 

SERVICES DE PIERRE IABEIIE?
Dans mtlrt* edition du .‘U juillet dernier nous \ ous fai­

sions part d’une petite nouvelle qui était arrivée a nos 
bureaux via une source 1res fiable. (Ytte nouvelle racon­
tait que les sieurs Pierre Labelle et Michel Forget al­
laient peut-être devenir les “morningmen” de la radio 
deCKY’L. Mieux encore nous vous apprenions qu’il y au­
rait un immense balayage a l’automne a Verdun et que 
finalement les problèmes de cette station seraient une 
fois pour toute réglés.

On sait que Y van Duchar 
me est a nouveau remis sur 
pieds et qu’il reprendra ses 
insolences a CkA(\ Alors 
automat iquement Labelle 
devra sauter, en sautant, ce 
pendant il pourrait se join­
dre a son camarade Forget et 
s’en aller a ('K VL. Ou enco-

IN PIAMONDON SE 
CACHE A D«UVILLE POUR 

SES VACANCES ESTIVALES
CYtie annee. c’est au Quebec que Luc Plamondon a 

rhotsj de passer ses vacances estivales. Ft c’est dans un 
charmant coin des Laurentides qu’il s’est loue un chalet. 
Il n’a jamaisete dans les habitudes de Plamondon de fai­
re parier de sa personne. Au contraire le parolier est tou­
jours assez secret, merci. Mais comme on a le nez fourre 
partout, à TKM nous l’avons trouve un jour de la semai­
ne drmiere a faire du canoe sur un joli petit lac a Dau- 
ville près de Sai n t e-M a rg ue r i t e.

Surprix un brin de notre 
visite. Luc s’est quand 
même plié aux exigeances 
de notre phott>graphe, Jac­
ques Grégorio. Voici donc 
la seule et unique photo de 
Plamondon prise durant 
ses vacances. Luc est tout 
heureux de son été a Dan- 
ville. Il n'a pas de la belle 
temperature, mais on ne 
peut pas tout avoir. Il en 
profite donc pour se repo­

ser. écrire et surtout dor­
mir de longues nuits. Il 
vient de temps a autre en 
\ille car il est a travailler 
un microsillon avec ses 
amis André Gagnon et Jac­
ques Blanchet. Au fait 
quand nous étions dans les 
parages de Luc... ce der­
nier attendait la visite de 
Dedé pour le week-end.

J.L.

~wn un m oniiiiiMfiiir]

i

t
i

Gela tient toujours et no- 
t re nouvelle n’a été ni confir­
mée ni niée par les princi­
paux intéressés. Kt voilà

qu’une autre source d’intor 
mat ion nous apprend que la 
station GJMS aurait tait des 
offres a Pierre Labelle.

yM

r. • -,

il

l'ierre Labelle semble songeur quelques jours avant la grande 
heure decisive.

AUTO PATROUILLE

"\

re accepter l’offre de GJMS 
et jouer son rôle seul. Knfin 
c’est d’ici les prochains jours 
que nous connaîtrons les 
destinées de ces deux popu 
laires bonhommes. A suivre 
de près. . .

J.L.

PAS DE 
SOPOT 
POUR 

RICHARD 
HUET

# A »

le vendredi à 
9:30 heures p.m

avec kent McCord
M4V V4 ça se voit

1

Ca y est, à cause de pro­
blèmes que nous pourrions 
certainement qualifier d’ad­
ministratifs, Richard Huet 
ne pense plus aller au festi­
val de Sopot en Pologne qui 
devrait s’y dérouler présen­
tement. “Devrait s’y décou­
ler” car selon le peu de nou­
velles que Richard a reçu de 
là-bas, tout a été chambardé 
à l’intérieur même du festi­
val. Chose certaine, on peut 
dire qu’il y a là une très 
mauvaise organisation. 
Pour Richard, c’est très dé­
courageant; quand on pense 
qu’il désirait y participer de­
puis près d’un an et que tout 
d’un coup, voilà qu’il ne sait 
plus à quoi s’en tenir. En 
plus, à cause de ce festival, 
Richard avait annulé une 
série de spectacles qu’il de­
vait donner à Verdun dans le 
cadre du Centenaire de cette 
municipalité. Inutile de dire 'donc que fih'ahcl^riMdrft4, ^a

* * tr’arde pas beaucoup.- * — *'* '



CHANTAL ET 
ANDRÉ FONT DES 
MILLIERS DE PHOTOS 
POUR MELANIE
Que Chantal Pary et An­

dré Sylvain soient des 
amoureux unis et des pa­
rents attentifs, on le sait 
déjà. Seulement, ce qu’on 
ne sait peut-être pas, c’est 
que les parents préparent 
déjà, des aujourd’hui, des 
gâteries et des douceurs fu- 
t ures pour leur fille.

Us anticipent le> vingt ans 
de Mélanie en se disant 
qu’elle aimera certainement 
revoir les moments heureux 
de son enfance. Les enfants 
se souviennent de leur en­
fance grâce à une mémoire 
sensorielle mais André 
Sylvain veut concrétiser da­
vantage les choses. Kn ma­
niaque de la photographie, il 
renouvelé un “stock’’ de 
photos de Mélanie a chaque 
mois.

C’est-à-dire qu une fois 
par mois, il refait une séance 
complete de photos, cro­
quant Mélanie dans toutes

ses activités et attitudes de 
façon a imprimer sur papier 
la moindre évolution de sa 
fille. A chaque fois, cela si­
gnifie une cinquantaine de 
photos, donc quelque 600 
photos de Mélanie par an­
née! Quand elle aura vingt 
ans. Mélanie devra regarder 
12,(MX) photos si elle veut 
établir un bilan de sa jeune 
vie a partir de sa naissance!

KUe se verra boudeuse en 
mars et souriante en juin; 
elle saura qu’en août 1976, 
elle se trouvait a Cap May 
sur les bords de l’Atlantique 
avec papa et maman etc... 
(’ est en quelque sorte, le 
film de sa vie, plan par plan. 
Pour ('hantai Parv et André 
Svlvain, il s’agit d un émer 
veillement de tou.-> les ins­
tants. Pour Melanie, a vingt 
ans, ça sera un chouette ca­
deau de mariage!

H

RITA BIBEAU
a fêté ses 

39 ans...
Rita Bibeau s’apprête à 

reprendre le collier du tra­
vail apres des vacances pas­
sées dans le Sud, en Floride 
de plus une semaine de croi­
sière de Cozumel (Mexique) 
a la -Jamaïque.

Mais avant de parler tra­
vail, il faut mentionner que 
Rita Bibeau a célébré son 
anniversaire de naissance 
vendredi dernier. Pas de 
gros party en l’occurence, 
mais plutôt une petite fête 
strictement familiale.

Pour ce qui est de son 
âge... mystère et boule de 
gomme. Elle nous a men­
tionné la phrase célèbre di­
sant “j’ai 10 ans de moins de

plus 10
ce que vous pourriez me 
donner, mais 10 de plus de 
ceque je vous dirais.’’

Or, voyez Past uce, comme 
elle a échappé indis­
crètement le chiffre 39 au 
cours de notre conversa 
tion... eh bien, faites les 
comptes.

Côté travail, elle se rem 
barquait cette semaine dans 
les enregistrements des 
“Berger” tout en se prépa­
rant également a retrouver 
son personnage de “Car­
men” dans “15 ans après”.

A noter toutefois qu’on ne 
la verra cette saison que 
dans quatre épisodes de ce 
téléroman. Pour ceux qui

ont la mémoire empoussié- 
rée ou qui n’étaient tout 
simplement pas la, préci­
sons que Carmen était une 
des petites amies de Phili- 
dor Papineau qui a finale­
ment marié son Hortence. 
Carmen était alors partie en 
Californie se marier... par 
dépit.

On la rencontrera de re­
tour de Californie, seule, ha­
bitée par le désir de revoir 
son Philidor...

RL.

—IL PBNT COMME UN FORCENÉ--------

NORMAND HUD0N 
DEVENU

CROQUE-ENFANTS
thème: Les enfants. Nor­
mand Hudon dessine au cra­
yon, au fusain, a l’encre, 
peint a l’huile ou a la goua­
che une série de tableaux 
qui nous en raconteront long 
a propos des enfants a tra­
vers leurs attitudes, leurs 
expressions. Et du coup. 
Normand Hudon nous en 
dira plus long sur lui-même.

Pour pouvoir exposer, 
l’artiste doit d’abord réunir 
une centaine d’oeuvres.

Ra ssu rez - vous. Normand 
Hudon ne s’est pas transfor­
mé en ogre comme dans 
l’histoire du Petit Poucet. Il 
ne ramasse pas les bouts de- 
choux a la tombée de la nuit 
pour ensuite les épingler au 
mur dans une galerie chic de 
Montréal. Non.

Fn fait, notre peintre et 
caricaturiste travaille ac­
tuellement a plusieurs oeu­
vres qui peuvent se regrou­
per autour d’un même

Viendra ensuite la présenta­
tion au public et la parade 
des acheteurs. Parmi ie- 
plus gros acheteurs de -^e1- 
toile>. Normand Hudon 
compte Dominique Michel 
et Doris Lussier. “Eux au­
tres, leurs cheques ne re­
bondissent pas!’’ ajoute 
Hudon avec le sourire 
railleur qu'on lui connaît.

■JH.

I LIMITÉE
SUR LA PLAZA s

6235 St-Huber». tél.: 272-2220 ou 272-2230

MEUBLES

tmfTAyjqt. Crowd tm
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Pour é9«y«r te bébé «osom-
bte sourirv. Grand bureau

miroir sourire 20" s 20".
Grande bsssMtattt 90“ x 64“

mAobte La
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.4 Daui’ille. Ginette Karel, a meme un potager.
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Jean Lorrain retrouve une amie de longue date en rencon­
trant Ginette Karel.

- ..t'

* " ’

La campagne va drôlement bien à Ginette Ravel.

REVIENT E

Jk V
Le coquin Jean, la rose et la belle Ginette. Dans sa salh 

concours del

Belle comme le jour, Gi
nous reçoit à son dema

Au beau milieu de la semaine dernière, la Ra­
vel, se sentait l’éme d’une débutante. Pourtant 
dieu sait qu’elle brûle les planches depuis belle lu­
rette. Mais quand on n’a pas mis les pieds sur une 
scène depuis six ans on se sent vraiment petite dans 
ses souliers. Et ça la Ravel, l’a ressentie un long 
moment avant qu’elle accepte la proposition de 
Pierre Calvé, directeur artistique de la Boîte à 
chansons de l’Hôtel Méridien.

RAVEL S'EST 
SORTIE DE L'ENFER

Et cettesemaineGinette Ra­
vel s’offre un >ui'ce> bien méri­
té. Mais pourquoi n a-t-elle 
pas chanté pendant six ans sur 
une scène? Ben . . . c’est parce 
qu’elle a été malade et qu’elle 
n’avait tout simplement pas le 
goût de le faire. Elle est comme 
cela la Ravel. Et c’est pour 
cela, justement, qu’elle fut il y 
a quelques années une immen­
se vedette. Mais le feu sacré, ça 
quitte jamais “sa femme” et la 
Ravel s’est laissée faire et elle a 
dit oui. C'est dans sa belle mai­
son du Domaine de Dauville 
qu’elle a ouvert ses portes a vo­
tre humble serviteur et a notre 
photographe un jour de la se­
maine derniere. Il faisait un 
temps gris sur Dauville et l’ont 
sentait que la pluie allait tom­
ber goutte a goutte. Mais y’a- 
vait un soleil fou chez Ravel. 
Faut dire ici (sans me vanter) 
que j’ai été le premier “fan” a 
Ginette et qu’à un moment 
donné j’étais son “Président de 
Fan-Club”.

Donc je suis bien placé pour 
vous parler de cette belle Fdle 
qui chantesi bien.

voulu ce retour. Elle a laissé 
coule les jours et un matin.
Calvé, lui a demandé si . . . elle 
voulait bien faire sa boite. Et 
comme elle était disponible, 
elle a dit oui. Mais cela ne veut 
pas dire qu elle chantera jus­
qu’à son dernier souffle et du­
rant tous les jours qui suivront 
son engagement du Méridien. 
Ravel attend, calcule et voit. 
Puis après elle choisit. Elle a 
fait un 45 tours qu’elle a pro­
duit avec Pierre Noies pour la 
maison RCA. Mais “J’ai du sa­
ble dans la voix” n’a pas appor­
té l’ancienne gloire a la Ravel.

Ginette Rave! a été très ma­
lade. Tellement que personne 
ne croyait qu elle s’en remet­
trait. Mais elle a une méchante 
tète de cochon, cette belle fille- 
la. Elle s’est sortie de la mala­
die comme on se sort de l’enfer 
(au fait en connaissez-vous qui 
se sont sortis de l’enfer?) Ravel 
aujourd’hui file comme une 
neuve. Elle est belle, c’est pas 
possible. A part ses cheveux 
qui sont un peu plus blanc 
qu’auparavant, elle est restée 
la même. Simple et avec un 
sourire grand comme cela.

ET SON MARIAGE 
DANS TOUT CELA...

(ünette ne veut pas parler de 
son mariage. Elle se demande

“Jamais je ne me reproduirai. 
Fini pour moi. Puis au pro­
chain 45 tours il faudra une ex­
cellente promotion, sinon j’en 
ferai pas”.

■x «v

ÇA DEVRAIT BOUMMER 
POUR GINETTE / fè

/l

Même si elle s’obstine à dire *

là

LE RETOUR DE 
GINETTE RAVEL 
À LA SCÈNE ...

Ginette n'a pas vraiment

qu’elle n’aimerait pas être 
comme au beau temps, on sent 
carrément le diable lui tirer la 
queue. Et j ai bien l impression 
qu elle va se laisser faire. Ravel 
est toujours amoureuse de son 
Jacques et la vie lui sourit. 
Alors si la chanson vient à lui 
faire un gros clin d’oeil, “est 
pas folle, pis à dira pas non”.

SS! La mère Ravel et sa belle petite bagno
' « < « • M . M » « ! I CM M• »«.»* i * 11 i * t » » t n » i i
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unx sa salle de tramil, Ravel, nous achanté la chanson qu 'elle avait envoyé au 
incours de la Chanson Olympique.

Ginette Ravel 
naine de Dauville

i
r

le
le

où «>n est allé pécher une telle 
nouvelle. Pourtant elle a une 
belle grosse alliance en or dans 
la main gauche et son Jacques 
aussi. KUe dit en souriant “Je 
ne suis pas mariée”. Mais il 
semble bien qu’elle le soit et 
(pie son bonheur cette fois ait 
envie de restera l’ombre des re­
gards indiscrets.

UNE VIE PAISIBLE 
ET SAINE À DAUVILLE...

Ginette Havel habite Dau­
ville depuis bientôt treize ans. 
Dans ce coin de paradis, elle 
vie sainement avec l’homme 
qu’elle aime. Puis elle reçoit 
ses amis et s’occupe de la popo­
te. Des fois elle va venir en ville 
pour voir a son commerce de 
fleurs. Mais à part cela elle est 
pleinement heureuse de son 
sort.

dite bagnole.

La belle et la rose

*

à
y#

/Non c’est pas “Benji qui 
accompagne Ravel, c’est 
son chien à elle.

m.
Un visage sérieux de la vedette

ih *

Oui la Havel revient de 
loin. La chanson lui sourira a 
nouveau et c’est un “maudit” 
beau retour que celui-là. Je 
t’embrasse Ginette.

Solfège, (J.L.)



. 16
 / 

TÉ
LÉ

-R
A

D
IO

M
O

N
D

E,
 14

 a
oû

t 1
97

6
Dans un mois 
LOUISE FORESTIER 
fera la bombe à Paris

Chaque année, à Paris, t n 
septembre, déroulent ce 
qu’il est convenu d'appeler 
“Les Fêtes de l’Humanité". 
Tous les pa\ s ou a peu près y 
participent et cela donne 
lieu a un immense specta­
cle, lesoirdu Piseptembre.

Robert Charlebois. il \ a 
quelques années, s’v trou­
vait pour représenter le 
Quebec. Or, cette année, 
c’est Louise Forestier (pii se 
rendra a Paris, a l’automne, 
pour dt tendre nos couleurs.

Mais il faut noter, toute­

fois, qu’il s’agit d’une parti­
cipation fraternelle et non 
d’une eomjxMition. Il s’agit 
d’une fête de l’amitié, en 
somme.

A Paris, Louise Forestier 
sera accompagnée de ses 
cinq musiciens sous la direc­
tion dedaeques Perron et in­
terprétera huit chansons de 
son choix l ne fois les festi 
vites musicales terminées, 
Louise Forestier envisage de 
demeurer à Paris pour un 
mois en\ iron, histoire de fai 
re la promotion de son nou­

veau disque microsillon.
Sur ce nouveau disque, les 

paroles des chansons sont si 
gnées de Louise Forestier et 
de Moufle. La musique est 
écrite par Latrance et Per- 
ron. ,, h

du 12 au 22 AOÛT PP

au CENTHE SPOHTIF
LAVAL

St-Yincent de Paul

1

■g
y \

et FOIBE ESII7ALE
A LAVAL

DIVERTISSEMENT POUR TOUTE LA FAMILLE 
OUVERT DE 13 HRES À 2 HRES

OUVERT d«
13 hres à 2 hres

Fournisseur 
officiel de 
la Foire

Le Stampede 
une présentation 
de la
Brasserie Molson

IL

CHARLES LINTON 
BATTU PAR 

SON BEAU-PÈRE
Que ceux qui disent que la 

vieillesse sait mais que la jeu 
nesse peut, se détrompent 11 en 
va parfois autrement. La preu 
ve. c’est que le jeune chanteur 
Charles Linton ne peut pas au 
tant que son beau pere A bicy 
dette, s'entend'

Kt la raison en est simple, 
c’est que le beau pere de Char­
les a ete un at hlete du cyclisme 
dans ses belles années en Aile 
magne. Du eoup, vous venez de 
comprendre que Charles Lin- 
ton a épouse une belle alleman 
de installée au Québec.

Or le pere de madame Linton 
est venu a Montréal en juillet 
pour les Olympiques et là, se 
sont trouves reunis un groupe 
d'anciens cyclistes allemands 
venus pour supporter l’équipe 
de leur pays dans les competi­
tions de Montréal bien enten 
du

Charles a bien essayé de sui 
vre beau-papa a vélo mais ce 
dernier l’a seme dans le 
brouillard, loin derrière. Pour 
être francs, Charles a lâche les 
pedales très rapidement, faute

d’entrainement et il a décidé de 
continuer a supporter l'équipe 
canadienne tandis que son 
beau pere, accompagné du pré 
sident du Club cycliste de 
Hambourg, supportait avec 
passion l’equipe allemande de 
l’ouest (RFA).

Mais, manque de veine, c'est 
un Suédois qui a gagné la rne 
daille d’or! La bonne entente 
dans la famille est sauvée et 
tout le monde s’accorde pour 
apprécier la participation de 
Charles dans le concours de la 
chanson d’adieu des Olympi­
ques...

JH

r
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SANS DIETE, LE CHANCEUX!
l’IusitMirs belles dames gène 

reusement [xnirvues en ehair 
par la nature aimeraient se voir 
a la place d'Kdgar Krmtier Kn 
lait, dans une période d’un 
mois, le comédien a perdu pas 
moins de trente livres et ce, 
sans suivre aucune diete

On se dit alors que Kdgar 
Kruitier doit s’entrainer assi 
dûment, taire du “jogKing” ou 
de la cuit ure phvsique. de la na

a Kastman, au Theatre Marjo 
laine. ( )r Kd^ar F ruit 1er v inter 
prete le rôle du ‘‘loup’’, ce qui 
signifie qu’il doit jouer tous les 
soirs avec un masque de fourni 
re.

Il parait que ça donne le 
même effet qu’une cure de 
bains sauna. Si on songe, d’au 
t re part, que Kdgar Fruitier 
mange très peu avant les repré 
sentat ions afin de favoriser une

------------------------------------\

bonne respiration, on com 
prend mieux qu’il perde ainsi 
tout son p'tit lard

Actuellement, le seul exerci 
<e pratiqué par le comédien 
dans ses moments de loisir, 
c’est la lecture. Ht d’apres les 
annales de la santé, la lecture 
n a jamais fait maigrir person 
ne!

Edgar Fruitier 
a perdu 30 Ibs

talion ou de ‘‘basket bail”9 
Non. pas du tout.

Alors Kdgar Fruitier doit etre 
malade, pense-t-on9 Ou dépn 
me, peut-être9 l’as du tout. Il se 
trouve en pleine forme phvsi 
que et mentale. Peine perdue, 
on ne songera jamais que le seul 
fait de jouer sur scene pendant 
un mois puisse réussir a faire 
perdre t rente livres a un gars

Pourtant c’est la vérité. De 
puis la fin juin, Kdgar Fruitier 
fait partiede la distribution des 
‘‘Héros de mon enfance”, pièce 
de Michel Tremblas présentée

LES TANNANTS

MARCEL
GIGUÊRE

LITTÉRALEMENT 
DANS LA RUE

Kn ce moment. Marcel Oi 
guere se trouvé littéralement 
dans la rue. Oh! (’a ne signifie 
pas qu’il soit ruiné, loin de la 
( omme il le précise lui même, 
il a toujours sa maison de Blain- 
ville en banlieue de Montréal: 
‘‘Ma maison est encore a moi, 
tant que les taxes ne l’auront 
pas mangee!”

L’histoire, c’est que Marcel 
Oiguere a décidé de prendre de 
drôles de vacances destinées a 
restaurer la maison, essentiel 
lement

D’habitude, il s’envole vers 
Miami apres avoir supplié a ge 
noux les bonnes âmes chanta­
bles qui acceptent finalement 
de garder le chien, le chat. Toi 
seau et les poissons. Mais cet 
été, il a décidé de faire une ope 
ration peinture et sablage des 
planchers.

Aussi toute la famille doit- 
elle sortir de la maison pour ne 
pas suffoquer, envahie par l’o­
deur du varathane. Les Giguer*- 
^e sont donc installés dans leur 
roulotte située sur le trottoir de 
vaut la maison '

Cequi leur donne un petit as 
pect de gitans modernes.

Comme les travaux de reno­
vation sont effectués par le pro­
priétaire en personne, le reste 
de Tété passera a soigner 
avec de l’iode et des diachvlons

■N

I

les éraflures du bricoleur 
l ne fois réinstallé dans sa de 
meure, Marcel Giguere se re 
mettra au boulot en vue de Tau 
tomne.

11 participera, cette année, 
encore, aux textes des "Tan­
nants”, de ‘‘Parlez-moi d’hu 
mour’ et jouera épisodi 
quement dans ‘There Label 
le” Donc, Marcel Giguere n’est 
pas inquiet pour l’automne 
meme s'il se trouve dans la rue 
pour la période d’ete.

JB

* ASTROLOGIE *
POUR RENDEZ-VOUS
* 523-1952 *

HORLOGERIE — BIJOUTERIE
A I etote o la maison D«pf*or*t\ gratuit*
i«om*ns du de I Education

Niveau tec ondatra V et recyclage 
Perm»» No 749659

INSTITUT D’HORLOGERIE 
DU CANADA LTËE

1012 est, Mont-Royal — Montreal — H2J 1X6
_______ Tél.: 533-7613

VOUS ÊTES ENCEINTES?

du lundi au vendredi 
à midi 30 J

avec shirley Théroux, pierre Marcotte, joel Denis
♦ mTTTTTT ‘Yù'mTûïm » mca se voit

VOUS AVEZ DES 
PROBLÈMES?

SIGNALEZ

277-4183

GOUTTES POUR LE SOIN ET 
LA BEAUTÉ DE VOS YEUX

En trente dans les pharmacies

COLLYRR BLKU

cL »
À GROSSESSE- 

SECOURS
Femmes enceintes en dif­
ficulté, vous trouverez 
I aide necessaire pour 
poursuivre votre grosses­
se.

,[,.Téb 536^0873

14 août 
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Dans une scene tie “Quelle humilie" avec Janette Hertrand. 
Olivette l'hibault jouait la grand-mere.

'ê

“Les portes claquent ”, pièce presentee au Rideau \ crt. De gauche a droite: ’Juliette Hcliveau, Eve (la- 
gne, (J). Françoise Lemieux, < ? ). Martine Simon, Gaétan I ahreche et au premier plan Henri Sorbert et 
Olivette Thibault.

J? ‘fF sOê fl

“hamouraska”. On reconnaît en plus d'Olivette Thibault au 
centre, Genevieve Hujold et Janine Sutto.

.
[ w fe-' '•'■B

Encore “Mon Oncle Antoine" mais cette fois avec Monique 
Mercure.

Avec René Caron dans une emission qui s’appelait “Allô Allô” 
realisee par Guy Leduc. Une photo qui date...

^ I

, >, ■ ;•
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C ARRIERE
A la fin de ses études. Oli­

vette Thibault étudia l’art 
dramatique avec madame 
Maubourg-Roberval, une 
chanteuse d’opéra. A la 
même époque, elle commen- 
Va à la radio de ( K AC’ a tnir 
des rôles dans des radio 
théâtre. Ceci se passa au 
tour des années 1934-35. Il y 
avait aussi a la même épo­
que le theatre Stella avec la 
troupe Harry-Duquesne. On 
retrouvait la des noms com­
me Fred Barry. Albert Du­
quesne, Mimi d’Estée, Dey 
glun. enfin toutes des têtes 
d’affaiches... 
rôle avec cette troupe fut 
comme remplaçante, son se 
cond comme jeune pre­
miere. A 17 ans. elle jouait 
donc comme professionnel 
le.

Comme elle était comé­
dienne. chanteuse et dan­
seuse. on l’engagea dans les 
fameuses “Variétés Lyri­
ques”. Cela dura vingt ans. 
Olivette Thibault est l’in- 
terprete féminine qui a fait 
le plus de représentations 
aux Variétés Lvriques: plus 
de 470!!

A la télévision, elle a joué 
dans plusieurs téléromans: 
“Le pain du jour pour le­
quel elle a gagne le prix de 
meilleure comédienne de 
l’année (1964). “Toi et

moi ”, i mission de Jeannette 
Bertrand et de -Jean Lajeu- 
nesse aux debuts de la télé 
vision. Déjà dans “Toi et 
Moi’’. Olivette l'hibault 
jouait la femme de Michel 
Noël, ensuite dans “Quelle 
Famille’’ et plus récemment 
dans les commerciaux IGA. 
tante -Jeannette et Oncle

■y

Antoine.
Cela fait donc 15 ans en 

tout qu'elle joue la femme 
de Michel Noël. Il v a eu aus­
si “La force de l’âge ”, “Beau 
temps. Mauvais temps”.

En plus de la radio, du 
théâtre et de la télévision. 
Olivette Thibault a joué au 
cinéma dans “Mon Oncle

Son premier

Notre sympathique Olivette 
Thibault qui a fait durant 20 
ans "Les variétés lyriques”; 
son public le lui rappelle enco­
re...

? * •



■OLIVETTE THIBAULT
CA FAIT 18 «NS OB'ILU EST

Olivette Thibault est née 
a Montréal, dans le quartier 
Outre mont sur la rue 
Rhiomfield. Kn quelle an 
nee? Kl le n’en parle pas. co­
quette. ayant toujours paru 
plus jeune que son âge. Klle 
est née un Kl novembre, un 
vendredi ld... Son pereétait 
avocat et sa mere, reine du 
foyer. Tous deux cependant 
étaient artistes, papa était 
chanteur barython et ma 
man, pianiste. Olivette l’hi- 
bault fut donc rapidement

plongée dans le milieu, son 
chanteur de père, comme 
elle le dit, lui donnait des 
cours de chant et était très 
severe quand d s'agissait de 
travail. Très tôt, ils parti­
rent pour la France et c’est 
là-bas qu’OIivette Thibault 
apprit a parler. Des son en­
fance. a l'âge de 5 ou h ans, 
elle suivit des cours de dic­
tion... Cela la préparait, 
sans qu’elle le sache, au mé- 
t i e r qu’elle exerce a u - 
jourd’hui. A Montréal, elle

étudia chez, les soeurs de 
Ste-(’roix, au pensionnat 
St Ignace qui n’existe plus 
aujourd’hui. A l’âge de 9 
ans, on l’inscrivait au con­
servatoire Lasalle ou elle 
étudia le chant, la.danse et 
le t héâtre.

Madame Thibault s’est 
mariée en octobre 19.‘19 et est 
veuve depuis a peine deux 
ans et demi.

Olivette Thibault a trois 
enfants: Maxime, François 
et Jacqueline.

Antoine”. “Kamouraska” 
et dans un court métrage in­
titule ‘‘Stéréo’’, l’ne come­
dienne accomplie qui fait 
son métier avec amour. 
ANKCDOTK

I,’émission “Toi et Moi” 
de Janette Bertrand était

présentée en direct et durait 
un quart d’heure. Souvent, 
il arrivait des choses qui n’é­
taient pas prévues dans le 
scénario mais qui étaient 
appréciées du public car l’é­
mission était une comédie. 
“On couchait sous la tente:

il v avait Jean 1.a jeunesse et 
Janette Bertrand d’un côté, 
dans un lit de camp, bien 
siir, et Michel No'él et moi 
dans l’autre lit de camp. 
Nous étions donc très a l’é­
troit. Michel Noel était 
moins gros que maintenant.

Avec Michel Noel, son mari depuis /.> ans... a la télévision, (élu 
a commence avec "ldi et moi”, aux débuts de la television.

mais il prenait déjà pas mal 
de place... il promettait. A 
un moment donne, d’apres 
le texte, je devais me lever 
ayant oublié de me laver les 
dents. Alors je me leve, t»our 
aller chercher ma brosse a 
dints, et voila qu’en me le 
vaut je fais basculer mon 
Michel qui se ramasse par 
terre. J’avais oublie que 
dans le lit. je maintenais l’é­
quilibre... Ça, ce n’était pas 
prévu et moi. je ne voyais

rien du tout. Je reviens me 
coucher. Michel avait repris 
sa place mais était mort de 
rire. -Je me demandais bien 
ce qui se passait mais vo­
yant ses jambes bouger car 
il avait le fou rire, je com­
mence a rire moi aussi. Et 
puis la, il y avait un gros 
plan sur moi qui arrivait je 
me suis donc caché le visage 
avec mon bras et tous les 
quatre morts de rire, avons 
continue l'émission.

Dans “Patate” de Marcel Archard. Sur la scene du theatre Stella, 
on reconnaît Gérard Poirier, Jean Duceppe et Olivette Thibault.

jKgi*-*.

«Miterl

* h.. 4

R..-' • »

Guy Huffman, Olivette Thibault et Georges Groulx dans une 
opérette d’Offenbach, “Le mariage Barillon' . Durant sa car­
rière, Madame Thibault a joue plus de cinquante repertoires 
d’operettes...

Une autre image du “Pain du jour”, teleroman

* * »

■ 0**

'VA \ "■

ï ' *

r-

Olivette Thibault et Yvon Dufour, les deux rôles pour lequel Olivette Thibault s 'est mérité le prix 
principaux de la “Petite semaine” que nous re- de meilleure comedienne de l'année: ici en compa- 
verrons en reprises a l'automne. gnie de Yves Letourneau.

Olivette Thibault et Jean Du- On fêtait “Le pain du jour”: dans Tordre habituel: Julien fles- 
ceppe dans le film “Mon Oncle sette, Beatrice Picard, Suzanne Langlois, Olivette Thibault et 
Antoine”. . Denis Drouin.

■
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les houlops:etre plus
BEAUX ET ALLER PLUS VITE

1 )< > ^roupe>. a lVpt>que, il \ en avait beaucoup. F.t >ur 
inn! de toute?'les couleurs, la*" Hou lops venaient dei-han- 
üer de costume: une chemise fleurie, un pantalon ravesemi 
matelot avec une ceinture t res large De plus, chaque mem­
bre du groupe portait une couleur différente. Ils ne pas­
saient donc pas inaperçus De plus, deux membres du grou 
pe a\ aient change de voit ure, (idles une .Jaguar et Y van une 
('orvette Kxcusex

^ m

j \

X v-v

AUX U.S.A.??
Durant ses vacances a 

Cape May, Dominique Mi­
chel avait rencontré une 
équipe de cinéastes de Phi­
ladelphie qui tournaient un 
film. Vivement intéressés 
par la vedette québécoise, 
ils lui ont demandé si elle 
était intéressée a tourner un 
film avec eux. Evidemment, 
la belle Dodo l’était, surtout 
que le rôle qu’ils lui propo­
saient lui allait bien. Quand 
on a du talent...

Il ;
<**~

iSr-; <
V'v.:- * ■*''
{iS**
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JEAN 
BEAUINE 

FROLE 
LA MORT

Jean Peaulm* >e rendait a 
Joliette. en i,ompagnie de 
son aime, rencontrer les Bel 
Canto pour discuter affaires 
lorsque, quelques milles 
avant d’arriver au cabaret 
ou les Bel Canto étaient en 
\ edet t e. l’accident survint.

Jean Beaulne fut très 
chanceux: il s’est tire in­
demne d’une collision fron­
tale qui s'est produite a plus 
de bd milles a l’heure. Par 
contre, son amie fut moins 
chanceuse: des egratignures 
et une jambe cassée. I.e cou­
ple. vovant leur voit ure qui 
était une perte totale, sou 
rierent a la vie car ils au­
raient pû > rester... facile­
ment .

45

GILLES
BROWN

S'ARRANGE 
POUR RÉUSSIR
(idles Brown retournait a 

l’école afin de se perfection­
ner en musique et en chant. 
Lors d’une conférence de 
presse, il avouait qu’il desi­
rait bien écrire un jour ses 
chansons, paroles et musi­
que. (idles Brown, le genre 
de bonhomme qui dit “qu’il 
n’est jamais trop tard ” et 
qui le prouve certainement.

ëj
Y*

UN MARIAGE MHS IA 
COMME ARTISTIQUE

Tout allait vraiment bien pour (idles, le soliste des Clas- 
sels. Le groupe était très en demande et il préparait son ma­
riage pour les débuts de l’année UHiT. L’heureuse élue était 
une jeune coiffeuse âgée de Dans. Le couple, apres deux ans 
de fréquentations, avait decide de s’unir. Evidemment, c’é­
tait une nouvelle qui surprenait les nombreuses admiratri­
ces de Gilles...

YOLAND
GUÉRARD

EN
VEDETTE
Yoland (iuérard se faisait 

approcher par des produc­
teurs de Winnipeg qui le 
voulaient là-bas en tournée, 
("était un contrat embal­
lant pour M. (iuérard: on lui 
offrait le rôle principal d’une 
comédie musicale américai-

ne qui s’intitulait: “South 
Pacific” Inut de de dire qu’il 
a accepté l’offre. Cette piece 
se jouait au théâtre Rain­
bow. une salle de J.(XK) per­
sonnes...

IAC0UES UESROSIERS 
S'INSTALLE EN ORANU

Jacques Desrosiers, pour 
qui tout allait comme sur 
des roulettes, prévoyait se 
faire construire un luxueux 
bungalow de 8 pièces a Du- 
vernay. Le coût approxima­
tif de la résidence se chiffrait 
a 880.000. Ah, quand ça fait 
longtemps qu’on y pense, on 
choisit bien!

Le prochain 45 tours de ^
Jacques, une parodie des f 
“Elucubrations d’Antoine” <T 
n’était pas encore sur le 
marché, mais il s’annonçait 
pourètre un fameux succès.



I

'

Julie et
Bernard Duguay
•ft
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Les vedettes 
western 

de
l'année

'Après "Parlez-moi d'amour"-

JEAN-CLAUDE LORD 
TOURNERA "PANIQUE"

est it* J ) st“[)tembre pro 
chain (jut* sort ira le film de 
•lean Claude Lord. “Parle/ 
moi d’amour avec un Jac 
pues Boulanger sur ^rand 
écran. Le mont âge étant ter 
miné, Jean ( lande se dit sa 
tislait du film, cequi suffit a 
nous mettre l’eau a la bou­
che.

Mais des le début de sep 
tembre, le cinéaste Ira 
caillera déjà au scénario 
d’un prochain film pue sou 
tiendront encore “Les Pro­
ductions Mutuelles”. Ce 
film s’intitulera “Panipue” 
et le scenario sera écrit en 
collaboration avec Jacques 
Salvy.

Le financement, pour le 
moment, s’annonce très 
bien et on sait déjà de puoi il

sera puestion dans ce long 
métrage: de pollution, d’a­
mour, d’enfants, des multi­
nationales. le tout servi a 
t ravers un “dispense”.

Si la distribution n’est pas 
encore établie. Jean Claude 
Lord sait au moins une cho 
se, ( est pue toute sa famille 
jouera dans “Panipue . Lise 
l’houin t iendra un role ainsi 
pue ses deux enfants. Jean- 
Sebastien pui a quatre ans 
et Marie-Noelle. un an.

Jean-Claude ajoute: “Je 
trouve plus facile de diri­
ger des enfants que je con­
nais bien parce que le con­
tact et la communication 
sont déjà établis au de­
part. Et avec les enfants, 
c’est encore plus indispen- 
sablequ’avec les adultes.”

Entre les repas, Jean-

# &

Claude Lord réalisera un 
film d'une heure [jour Ra 
dio-Canada dans le cadre 
d’une série de huit films -ur 
l’Immigration au Canada.

Cette série est prévue a l’ho­
raire de petit écran a l’au­
tomne 77. A part ça. ça va 
bien,chez-vous?

-/ B.

I >es artistes western bien 
connus Julie et Bernard Du­
guay viennent d’ètre dési­
gnés “chanteurs western de 
l'année” par l’Association 
de musique folklorique et 
campagnarde du Québec.

Ce titre leur a été décerné 
en raison de leur chanson- 
succès “L’Appel’’ qui a tenu 
pendant 18 semaines en 
1975 la tète du palmares 
western québécois.

On sait que Julie et Ber­
nard sont de gros vendeurs 
de disques western au Qué­
bec et en sont à leur Sème

microsillon sous étiquette 
Bonanza.

Le trophée perpétuel “La 
Brunette” leur sera remis 
par le lauréat de l’an dernier 
ANDRE HEBERT (“Des 
roses rouges pour toi ma­
man”) lors du grand festival 
de musique campagnarde 
qui aura lieu a St-Pie, près 
de St-Hyacinthe, les 20, 21 
et 22 août.

De nombreux autres artis­
tes western seront presents 
et recevront des prix tels Lé­
vis Bouliane, Diane Robert, 
Siméon Roy, Marie Lord, les 
freres Bessette.

Des vacances en Espagne 
pour Mimi d'Estée
Il y a déjà un bout de 

temps que nous avions en­
tendu parler de Mimi d'Es­
tée. Eh. bien, madame d’Es­
tée part en vacances le 22

août pour l’Espagne où elle 
demeurera deux semaines. 
Ayant déjà quelques bases 
de la langue, elle se promet 
bien de connaît re les gens de

gr.-vv
ift ■ '
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PARIS
ROGER GARAND
CLOCHARD À 
PLUTÔT QUE 
CHOMEUR AU QUÉBEC
Depuis le mois de février der 

nier pue Roger Carand >.e trou­
ve en chômage en quelque sor­
te ( est certain que l’auteur de 
■Rosa ’ avait prévu une plus 

longue carrière a son feuilleton.
Donc Roger Garand s’est at­

telé de nouveau sur quatre pro­
jets différents qui verront peut- 
être le jour au cours de la pro­
chaine saison mais dan> l’im­
médiat, c’est le calme plat. 
“Tellement plat, souligne-t- 
il, que je m’en vais bientôt vi- 
\recommeclochard a Paris!’’ 
Ce qui est plus drôle et plus ro­
manesque surtout que de vivre 
comme chômeur au Québec!

En fait, pour parler sérieuse­
ment, Roger Garand part pour 
la France et pour la Belgique'en 
vue de proposer a plusieurs 
maisons d’édition un projet de 
bandes dessinées.

Chez nous, au moins une 
maison seneuse s’intéres>e au 
projet mais on sait que les Bel-

la-bas.
Du côté professionnel, 

Mimi d’Estée avoue qu’il ne 
se passe [tas grand chose 
présentement mais qu’a son 
retour, le 7 septembre, elle 
se retroussera les manches 
et fera le tour des théâtres 
car elle voudrait bien re­
monter ^ur la scene.

D’ailleurs, elle a reçu une 
lettre du Théâtre Populaire 
du Québec et il devrait y 
avoir des développements 
cet automne. Nous lui sou­
haitons d'excellentes vacan­
ces et aussi un retour en for­
ce.

FC

ges, quand il s’agit de bandes 
dessinées, ont accès a un mar 
che beaucoup plus imposant.

Aussi Roger Garand va-t il 
tenter sa chance en Europe. De 
toute façon, chose certaine, Ro­
ger Garand s’installera en Eu­
rope d’ici quelques années.

Ce qui ne l’empêchera pas de 
faire la navette Montreal Pans 
et vice-versa si l’un de ses pro­
jets se concrétise ici. L’histoire, 
c’est que son fils Pascal qui a 
maintenant 2J ans et termine, 
l’an prochain, l’école polvtech 
nique, ira se spécialiser dans le 
“design” a Milan, en Italie.

Papa projette donc de s’ins­
taller tranouillement sur la 
Côte d’Azur pour écrire pen­
dant que son fils et sa petite 
amie poursuivront leurs etudes 
a la “Schola de désigna de Mi­

lano”, la meilleure ecole au 
monde, parait-il. dans le do­
maine.

Roger Garand qui est un fa­
natique de son fils, prédit qu’il 
deviendra un véritable petit 
Taillibert '

Peut-être que le pere. lui, de 
viendra un second petit Berge'

■JH

SYLVIE BEAULIEU

ANALYSE
COMPLÈTE

DE VOTRE 
CARACTÈRE 

ET DE VOTRE 
DESTINÉE

• pour consultations 
privées:

TEL (514) 256-5823
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EN DIT

WILLIE
LAMOTHE

ROLAND
BÉDARD

A l'heure qu’il est. le co­
médien Roland Bédaru (que 
l’on reverra dans “Les Wi­
der' a l'automne avec son 
épousé .Juliette Huot dans 
I intrigue de Choquette) 
- est embarqué à bord de 
l’Odessa pour une croisière 
aux iles St-Pierre et Mique 
Ion et a l’ile du Prince 
Edouard Le comédien est 
parti seul comme un grand. 
Mais il a l’intention de taire 
une charmante vie sociale 
sur le bateau puisqu’il s’est 
“grevé” d’un toxedo en vue 
de la “Soirée du Capitaine' 
Puis il a dû renouveler toute 
sa garde-robe car ses chemi­
ses n’étaient plus à la mode! 
Peut-être que Pâme soeur se 
trouvera sur le pont, sur le 
coup de minuit...

MONSIEUR
POINTU
Paul Cormier, l'unique Mon­

sieur Pointu, passe des \acan 
ces tranquilles a la maison. 
Quand >n voyage durant toute 
i'annee. la meilleure façon de se 
reposer, c'est de rester chez-soi. 
parab il Or Monsieur Pointu 
est un excellent peintre du di 
manche, semble-t-il. Il peint a 
l’huile (c’est plus difficile mais 
c’est plus beau que la peinture a 
l'eau i des paysages et des natu­
res mortes. Si l’occasion lui 
était donnée d'exposer ses ta 
bleaux... il ne dirait pas“non

ROGER
GARAND

Le “cowbo> chantant’ . 
Willie Lamothe, poursuit tou 
lours sa carrière de comédien si 
bien entamee au cinema quebe 
co:.- A 1 automne, on le \erra a 
a television dans divers -ket 

che> tantaisistes Entre autres. 
dan> un epistnle de “( here Isa 
belle ou il interprétera le rôle 
d un déménageur Puis a 1 au 
trt i anal au “2”, Willu fera 
partie de la distribution de Du 
l’ic au 1 a< ' dans un episode in 
titule “Pour quelques poignées 
de dollar- 11 jouera un “cow 
bc\ parodiant sans aucun 
doute un certain Clint East
\CiH>d

Non seulement Roger (îa 
rand est il en chômage mais 
encore a-t-il fallu qu'il su 
lusse une panne d électricité 
durant quatre jours en plei 
ne période des Olympiques 
Lui qui travaille quotidien 
nement a sa machine a ecri 
re electnque, il a dû prendre 
des vacances forcées. Quant 
a son congélateur, qui entre 
posait pour $250 de viande, 
il a fallu jeter le tout a la 
poubelle au milieu d'une 
odeur infecte de poisson 
pourri et de boeuf décrépi. 
Devant ces malheurs, Roger 
Oarand a decide de faire la 
bombe durant quatre jours, 
naviguant de restaurant en 
bar et de bar en restaurant, 
empruntant chandelles 
quand il rentrait a la nuit... 
Maudites grèves!

JEAN PIERRE 
FERLAND

-w

v

Actuellement, .lean Pierre 
Kerbind >e trouve en pleine pe 
ruide dt production. La muse se 
ballade a ses pieds et il pond 
de- chansons et des poésies au 
même rvthme qu’une poule 
nourrie a la moulee. Aussi 
lean Pierre devient il. dans ces 
n >ments d'inspirations tout a 
tait impatient quand on le de 
range l! ne pense qu'a écrire 
écrire ec rire.. Il en sortira de 
belles i hoses, on le sait déjà

LOUISE
FORESTIER

Louise Forestier est une 
drôle de fille si on se base sur 
la façon de vivre des gens, en 
général Louise Forestier vit 
dans un appartement ou la 
télévision est exclue et ou les 
journaux n'entrent pas. On 
se demande comment il se 
fait qu’elle ait été au courant 
qu’il y avait des Olympiques 
à Montréal mais toujours 
est il qu elle l’a su! Et la. 
pour la premiere fois, elle a 
regrette de ne pas avoir un 
appareil de télévision. Elle 
s’est même rendue chez la 
fourmi, sa voisine, pour re 
garder quelques compéti­
tions Louise Forestier ne 
pratique elle-même qu’un 
seul sport' la marche. En 
terme olympique, on appelle 
ca le marathon...

(EU
RADIO
M'NDE

MOT MYSTÈRE
Faifei-rtout porv«ni# vos r#pon%«* au “Mot Mysféro" ot apr#«

un tirage au hatard, nout publieront lot nom » do c 
ve mériteront chacun* un 4S tours

Pour participât, il vaut suffit d* compléter I* 
r*", ri invertre votre répon»* don» !• petit coftior ai 
et odrette N'oubhei par d'y imlur* autii la grill* 
tout a

nq p*r»onn** qui

mot “Mot Mytté* 
si qu* vo« nom» 
ait*» parvenir I*

“MOT MYSTERE”
Tele-Radiomonde 
225 est rue Roy 

Montréal H3L 2B2
I ? 3 4 s

Téléphoné.
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CE MOT MYSTÈRE COMPTE 11 LETTRES 
SUJET: LE CAFE

Lorsque vous vous serex serv 
ne de leurs lettres, il ne vous 
mer le Mot Mystère.
A
âcre 
air
arôme

is de tous les mots ci- 
restera que celles qui

dessous en encerclant chacu- 
devront nécessairement for-

C
café
caféine
caféone
cafetière
carafon
cas
chaud
clair
colonie
connu
coupe
coût

crème gloria
culture goût
cuvee grade

D grain

délice H
durée humer

E
expèce

1
importé

exporté L
extrait lait
F légende
faible lieu
favori liquide
ferme M
feu main
filtre marque
force mélange
fort mêlé
froid mesure
fumet meule
G moka
gâteau moulin
germe moulu

LE MOT MYSTÈRE 
DE LA SEMAINE 

DERNIÈRE ÉTAIT:
ACCORD

qualité
R
racine
rang
régal
région

(édition du 25/7/76;
Mlle Legendre de Québec, Mme Beaudry de Drum- 
mond; Mme Décaire de Montréal; M. Bélanger de Sha- 
winigan; Mlle Laprade de Berthierville.



NOBEL
Nobel, lu chienne de (luy 

Cloutier, a levé les pattes 
vendredi de lu semaine der 
mere La belle bète du pros­
péré gérant était atteinte 
d’un cancer. Nobel, quel 
ques jours avant l’heure fa­
tale, fut atteinte de violen 
tes nausées. Carole (l’épou 
se de Cloutier) téléphona en 
vitesse a son vétérinaire. Kn 
moins de deux la bète fut 
transportée chez le toubib. 
La, une premiere opération 
eut lieu. A l'intérieur de l’es 
tomac de Nobel se trouvait 
une tumeur. Apres analyse 
on découvrit que le tout 
était cancéreux

l’ne deuxieme operation 
eut lieu. Cependant le vété­
rinaire des Cloutier s’aper­
çut très vite que Nobel était 
finie. Résultat... le monsieur 
lui injecta un liquide qui pe­
tit a petit fit rendre l’âme de 
Nobel. Les funérailles de

ESI MORTE..
■Æ.

Nobel, cette magnifique bète. était un Afghan de race.

Nobel furent faites dans la FDG de la maison Nobel, 
plus grande intimité. Il n’y nos plus vives sympathies, 
avait ni amis, ni fleurs. Au J.L.

Mi

Pierre Trudel, ci-devant 
directeur de l’hebdoma­
daire Echos-V'edettes, 
vient tout juste de fêter (et 
il n’était point seul, l’ani­
mal) ses 33 ans. Age fatidi­
que qui a inspiré l'autre 
Trudel, Jean-Pierre, direc­
teur du Grand Journal 
Illustré, a monter une peti­
te séance qui visait a “le 
mettre en beau Christ”! 
Façon symbolique et non 
blasphématoire de nous 
exprimer, vous l’aurez tout 
de suite deviné, j’en suis 
sûr.

Ponce Pilate, alias Jean- 
Pierre, a donc fait le procès 
de Défonce Pilate, alias 
Pierre, qui n’a pas trop 
souffert, malheureuse­
ment (et comme en fait foi 
notre photo)

Son chemin de croix, fait 
comiquement en présence 
de tout le personnel, c’est- 
a-dire ses amis et ses enne­
mis des Publications Qué-

Monique Chuiller 
se fait voler 

aux États-Unis
Monique Chailler rentre 

de vacances. Cette année 
elle est allée avec son époux 
du côté de la Virginie. Les 
vacances furent très belles, 
mais un petit incident vint 
gâcher les premiers jours de 
cette randonnée. Un soir du­
rant le voyage, quelque part 
dans l’Etat de New-York, 
Monique et son mari déci­
dèrent qu'ils étaient fati­
gués et se louèrent un motel.

Comme c’était a deux pas 
de la Belle Province, ils cap­
tèrent tout naturellement 
un station de télé française. 
Mais au beau milieu de cet­
te scéance de télé, Monique 
entendit des bruits pas trop 
catholiques dans une partie 
avoisinante. Comme elle est 
curieuse de nature, elle alla 
vite voir de près ce qui se 
passait, pendant que sa ten­
dre moitié restait alitée. Re­
venant à son lit. elle croyait 
qu’il s’agissait uniquement 
d’un vulgaire voyeur... qui 
voulait peut-être la voir 
dans son costume d’Eve. Or 
ce n’est que le lendemain 
matin, en allant payer la 
note, qu’elle s’aperçut que 
son porte-monnaie et 

J $250.00 dollars étaient dis-

becor Inc, aura été des plus 
légers, et sa seule Passion 
est demeurée finalement... 
la bière.

L'équipe de Télé-Radio- 
monde lui souhaite une jo­
yeuse et modérément sobre 
trente-quatrième année.

<**..**•

Monique Chailler, maigre sa 
mauvaise aventure des l!SA 
recommence sa saison.

parus. Résultat: le tout a as­
sombri un brin les vacances. 
En ce moment Monique 
Chailler est a faire refaire 
toutes ses cartes de crédit et 
se remet a sa popote Québé­
coise. Elle a toujours, com­
me a chaque année, quel­
ques éleves à qui elle dispen­
se des cours de chant, dic­
tion et solfège. Au cas ou 
vous seriez intéressé de join­
dre les cours de madame 
Chailler vous n’avez qu'a 
vous adresser a cette der­
nière a l'adresse suivante: 
Monique Chailler, 4193 
Harvard, Montréal, P.Q. Et 
voilà.

J.L

Le soir même de la clôture des Jeux olympiques, tous 
les commentateurs sportifs de Radio-Canada se sont 
rassemblés chez Lionel Duval, histoire de faire la fête 
comme il se devait. Le “party” en question, nous appre­
nait Lionel Duval, s’est prolongé fort tard dans la nuit, 
et nous nous disions qu’ils méritaient bien de laisser al­
ler leur fou, tous ces commentateurs qui ont accompli 
une besogne colossale pendant deux semaines consecuti­
ves.

On y a donc joué aux car­
tes, au billard, et on s’est 
même permis de former un 
petit orchestre-maison au­
tour de Serge Arsenault au 
piano. Paraît que le jeune ti­
gre se débrouille fort bien 
des blanches aux noires!

Histoire de ne pas oublier 
complètement le metier 
sans doute, on s’est même 
permis d’enregistrer sur 
bande sonore le concert de 
l’orchestre “symfunnique” 
des commentateurs sportifs 
de Ra. io-Canada.

Le lendemain, ou le jour 
même puisqu’on fêtait enco­
re joyeusement aux petites

heures du matin, les vieux 
routiers prenaient le chemin 
des vacances. Les Lecava- 
lier, Garneau, Lebrun et 
Duval en seront en effet 
pour quelques semaines a 
recharger leur batterie.

Lionel Duval, pour sa 
part, se trouve présente­
ment sur les routes de la 
Gaspésie, avec toute sa peti­
te famille; sa femme et leurs 
trois gars âgés de 19, 16 et 13 
ans.

Lui qui a énormément vo­
yagé, dans a peu près tous 
les coins du monde, n'avait 
pas encore vu la Gaspésie.

Ce sera fait.
R.L

OUFIRI
POUR LA BEAUTÉ 
DE VOTRE POITRINE

l'esthetique de» sein» peut se transfor­
mer a tout age (plus rapidement lorsqu on 
est jeune)

Ne tardez pas a faire les soins appro­
pries a votre cas.

Apres une semaine de traitement Ouffv 
ri, les progrès sont déjà contrôlables avec 
la méthode décrite dans la documentation 
qui l'accompagne ; ils vous stimuleront 
pour joarfaire les résulta}» acquis.
Pour de plus amples renseignements, ecnre a Casier 
Postal 9772, Quebec 10, Québec GtV 4C3

EN VENTE DANS LES PHARMACIES ET LES MAGASINS À RAYONS
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Rvan O'Noal tut presque 
insulte dernierenient lor> 
qu’il alla aeheter un ilisque 
ilaii'' un ma^a^in de l.«'> An 
^eles A la eaisse. il présenta 
une l'arte de i redit. le eom 
rnis lui demanda done, selon 
la reirle. une earte d’identi-

Ite. O'Neal n en revenant pas 
lui demanda “Nous ne me 
reconnaissez done pas’1" ('e 
a quoi le commis répondit: 
"Vous savez, je ne vais pas 
souvent au cinema." Le 
commis eut le dernier mot et
le “célébré acteur présenta 
son permis de conduire . .

John Wayne s’est tache 
rouge tellement qu’il en fu­
mait lorsqu’une jeune tille 
de Philadelphie lui a de­
mande de signer un autogra­
phe sur une revue offrant en 
page couverture une femme 
nue. 11 parait que l'acteur a 
fait entendre des 
“ A-A-"S$/<NN-;v/4 ".

Glenn Ford a signe un 
contrat avec la compagnie 
Hunda pour faire quelques 
commerciaux. Ford a insiste 
pour avoir dans ces commer­
ciaux la plus grosse et la 
plus puissante des motos 
Honda. Histoire d’entrete­
nir son image auprès du pu­
blic . . .

\ i
Les voisins de Mae West 

qui habitent le même hôtel, 
ragent car depuis que l’ac­
trice a dit qu’elle acceptait 
tous les téléphonés d’ac­
teurs et d'actrices qui desi­
raient jouer dans son pro­
chain film “Sextette”, tou­
tes les lignes sont occu­
pées . . . On plaint l'opéra­
trice de l'hôtel . . .

♦ * *

Dustin Hoffman et Al Pa­
cino qui sont considérés par 
le grand public comme deux 
ennemis ont été vus s amu­
sant bien dans un hôtel de 
Beverly Hills. Deux vedet­
tes qui savent ce dont ils ont 
besoin et qui se moquent pas 
mal de la mauvaise publici­
té...

Les dernieres rumeurs ve­
nant de France (passant pas 
les l’.S.A.) veulent que 
Johnm Holliday et Sylvie 
Vartan soient en instance de 
divorce. .

♦

Pour les admiratrices de 
Torn Jones: le chanteur de­
vrait. prochainement, faire 
ses débuts au cinéma tenant 
un rôle de détective . . . On 
en saura plus long dans les 
semaines a venir . . .

* * *

v^uand on est jolie comme 
Brigitte Bardot et surtout, 
quand on s'appelle Brigitte 
Bardot, on peut demander 
des cachets assez impres­
sionnants, merci. La belle 
dame posera pour une com­
pagnie de produits de beau­
té et sera payée $200,000.

^ f k

Pour quelques journées de 
i ra\ ail c’est bien paye .

* * *

On se demandait ce que 
pou\ ait bien faireTon\ Our 
t is depuis quelques mois. Kh 
bien, l’acteur laissait aller 
■'Cs talents d’écrivain. 11 a. 
en effet. écrit un roman int i 
tide "Kid Andrew ('od\ and 
Julie Sparrow ( est un ro­
man d aventures et d’a 
mour l oin ("urtisest main 
tenant age de ôl ans II \ a 
un debut a tout...

Charles Bronson est un 
acteur accompli, aucun 
doute la-dessus. Après tous 
les films qu'il a faits en com­
pagnie de noms aussi presti 
gieux que Liz Taylor. ( rsula 
Andress. Nathalie Wood 
etc... il dit que la meilleure 
actrice avecqui il a joue est a 
coup sûr sa femme. Jill Ire 
land. Selon l’actrice, son 
mari, malgré ses apparences 
et les rôles de durs qu'il tient 
la plupart du temps, est un 
homme doux et un père 
amoureux de ses enfants. 
Charles et J 111 sont mariés 
depuis sept ans... et tout va 
bien.

* * *
l n nouvel amour vient de 

se declarer pour Lorna Luft, 
la demi-soeur de Liza Min­
nelli. L’amoureux est un 
guitariste rock qui se nom­
me Jake Hooker. Jake, 26 
ans et Lorna. 23 ans, disent 
qu’ils ne veulent pas “s’en­
fermer dans le mariage...

* * *

Il y a trois mois. Anjelica 
Huston, mannequin et amie 
de Jack Nicholson, désirait 
se séparer de lui. Mainte­
nant, ce sont les retrou­
vailles. Inutile de dire qu'ils 
ne peuvent vivre qu'ensem- 
ble...

* * *

En terminant, on reparle 
de John Wayne: Marisa, sa 
jeune fille de 10 ans fait ses 
débuts au cinéma dans le 
film de son papa “The Shoo- 
tist”. Wayne, lui, a fait ses 
débuts en 1928. Oh. Marisa 
est la plus jeune des enfants 
de Wayne. Il en a sept...

LES MOTS 
CROISÉS D

ion i5 6

HORIZONTALEMENT

1—Qui étalé un grand luxe 
( fem.). — Lettre grecque.

2 — Au Moyen-Age, armee —
Oscillation continuelle de la 
tete

3 — Pro|et qui parait irréalisa­
ble — Coups de baguette 
— Lieutenant.

4 — Se tromper. — Ou il entre de
l'antomoine

5 — Unite monétaire chinoise.
— Chute des organes.

6—Thallium. — Individu. — 
Pointe de terre elevee qui 
s'avance dans la mer.

7 — Manoeuvre d'un avion. — 
Drame lyrique japonais

8— Journal parle.
9— Oiseau des îles Mascarei­

gnes. — Grand appareil de 
chauffage.

10—Se rendra. — Otent la vie.
1 1 —Proverbe. — Du verbe nuire. 

— Baryum.
12 — Membrane conjonctive re­

liant les anses de l'intestin 
grele a la paroi postérieure 
de l'abdomen. — Usages.

VERTICALEMENT

1—Qui fouette —Americium
2 — Relatif aux astres. — Sec.
3 — Rideau — Aima avec pas 

sion.
4— Voyage fait en un lieu par 

devotion.

5— Joindre. — Allure du cheval 
— Dans

6— Obtenue — Ce que I on a 
l'intention de faire

7 — Note de la gamme. — Doge
de Venise ne vers 1330. — 
Seule.

8 — Prénom du prédécesseur de
Jean Drapeau. — Personne 
qui trompe.

9—Existais. — Moquerie sar­
castique.

10 — Langue, Faconde — Propre.

1 1 —Courtois. — Relatif a l'anus. 
— Avale.

12 — Effectueras une interpola­
tion.

Nom:....
Adresse: 
Ville:....

A chaque semaine, cinq 
lettres seront tirées au ha­
sard, parmi les réponses 
de nos lecteurs, afin de 
choisir les personnes qui 
se mériteront chacune un 
microsillon.

Four participer a ce con­
cours, il vous suffit de nous

SOLUTION DE

LA SEMAINE DERNIERE:
LES GAGNANTS

Mlle Major de Montréal 
Mme Séguin de Deux- 
Montagnes
Mlle Archambault de St- 
Paul-L’Ermite 
M. Richard de Montréal 
Mme Lafrance de Mont­
réal

faire parvenir la solution 
aux “Mots croisés” de la 
semaine en envoyant le 
tout a:

LES MOTS CROISES 
Télé-Radiomonde 
225 est, rue Roy 
Montréal H2W 1M5
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JUILLET • AOUT
DANS LES ARENAS DU QUEBEC

LA PLUS GIGANTESQUE 
INSTALLATION TECHNIQUE 

AU CANADA

DISCOTHÈQUE

RÉSERVATION: (514) 372-7764
(819) 565-8644

_____

DISCOTHÈQUE

ASTRO * 
DEDETT
par Sylvie ~

(îilles Latulippe est un des comédiens les plus sympa­
thiques de notre colonie artistique. Sa simplicité et son 
accessibilité face aux K«*ns sont des qualités qui le rendent 
très attachant. Il est l’un des rares artistes qui ait su s'at­
tirer l’amour et le respect du grand public.

GILLES LATULIPPE
SUR LE POINT

DANS SA VIE
(îilles Latulippe est V ier­

ge ascendant Vierge, ("est 
cette forte influence du si­
gne de la Vierge qui lui a mé­
rité toutes ces qualités ci- 
haut mentionnées. On sait 
que ces natifs sont des gens 
très travailleurs et presque 
maniaques de la perfection 
et de la précision, (idles La­
tulippe n’échappe pas a cet­
te regie a l’exception faite 
qu'il en fait quelquefois trop 
et peut ainsi risquer d’abi- 
mer sa santé prématuré­
ment. Il est enclin a com­
mencer beaucoup de nou­
velles choses ainsi qu'a 
poursuivre plusieurs objec­
tifs simultanément d’où ré­
sulte un éparpillement des 
idées et des efforts. (Les as­
pects Soleil-ascendant au 
carré et Mars et une majori­
té de planètes en signes dou­
bles).

Toutefois il est doué d'un 
sens pratique remarquable: 
d est précis et méthodique 
dans ce qu’il fait et sa prévo­
yance lui fait preparer les 
choses longtemps a l’avan­
ce.

(îilles Latulippe est de 
tempérament nerveux, ce 
qui indique chez lui une for­
te émotivité contenue; ses 
réactions sont profondes et 
durables.

La Lune dans le signe du 
Cancer avec ses aspects lui 
confère une imagination des 
plus fécondes. La sensibilité 
et la réceptivité sont très dé­
veloppées ce qui fait qu'il 
ressent vivement les impres­
sions environnantes.

L’intelligence se révélé 
très observatrice, analvti-

que et précise. Cilles Latu­
lippe est toutefois du genre 
Thomas: pour croire en 
quelque chose, il doit pou- 
soir toucher. palper. . Bref il 
a besoin de preuves a l'appui 
car il est avant tout doue 
d'un esprit pratique. Cet es­
prit analytique se v eut a cer­
tains moments exagéré et il 
peut volontiers se cantonner 
dans les détails; en analy­
sant trop en profondeur il 
peut devenir très critique et 
meme méfiant (les aspects 
mere ure-Sat urne ».

A o <J> *

Carte du ciel de naissance de 
Gilles Latulippe, ne le :>l août 
llJ37a 6h, a Montreal.

Malgré les nombreuses 
activités qu'exige sa car­
rière. (îilles Latulippe ac­
corde une place très impor­
tante a sa vie affective. Les 
sentiments se révèlent cha­
leureux. généreux et bien­
veillants. Il éprouve le be­
soin d'idéaliser les gens qu'il 
aime et de les gâter. Il est gé­
néralement sérieux et fîdele 
dans ses affections, (les as­
pects Vénus-Saturne). Ses 
qualités de sociabilité et de 
sincérité lui valent de multi­
ples satisfactions par ses re­
lations amicales en particu­

mfL

lier. Des appuis et des pro­
tections venant de ceux-ci 
peuvent l'avantager a cer­
tains moments de la vie.

Au point de vue santé. 
(Iilles Latulippe devrait sur 
veiller particulièrement 
l'estomac et l’appareil intes­
tinal.

Cette année, et principa­
lement vers septembre oc­
tobre 76. il devrait être par­
ticulièrement prudent avec 
l'appareil auditif.

On sait que depuis quel­
ques années, il est sujet a 
avoir des problèmes de ce 
côté et comme la dissonance 
Mercure-Saturne (qui pré­
dispose a des problèmes au­
ditifs) est éveillée a ce mo­
ment, il y* lieu de surveiller 
attentivement ce côté. 
Quelques ennuis concernant 
des questions financières 
pourraient aussi surgira cet­
te période. Ce moment ne 
serait en tous les cas pas très 
favorable pour régler des 
questions d'intérêt.

Toutefois, d'octobre 76 a 
janvier 77. mais surtout en­
tre avril et octobre 77, une 
période très importante de 
sa vie pourrait s'amorcer an­
nonçant une nette évolution 
de l’individualité vers des 
conceptions nouvelles et 
progressistes. L'imagina­
tion sera très fertile a ce mo­
ment et des idees nouvelles 
pourraient inciter (îilles La­
tulippe a faire peau neuve et 
cela autant en ce qui concer­
ne sa personnalité que sa 
carrière. Une nette évolu­
tion et des changements 
sont a prévoir a tous les 
points de vue.
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GILBERT BÉCAGD 
RAPPELLE MONSIEUR 
POINTU À SES CÔTÉS

Si le fuit d’avoir été découvert parGilbert Bécaud a trans­
formé la vie de Paul Cormier, on peut dire en toute franchise 
que la présence de Monsieur Pointu aux côtés de Gilbert Bé­
caud a représenté un élément de succès pour ce dernier. Cette 
fameuse chanson “La vente aux enchères” qui a fait un énor­
me succès et a entrainé Monsieur Pointu dans une tournée 
qui a duré deux ans et demi a travers le monde pourrait bien 
être remplacée par un nouveau succès tout aussi piquant. En 
fait, Gilbert Bécaud téléphonait a Paul Cormier, il y a quel­
ques semaines, pour lui annoncer qu’il venait d’écrire une 
nouvelle chanson basée sur un dialogue entre Bécaud et Poin­
tu. Cette chanson serait, en somme, une conversation typi­
que entre la France et le Québec. C’est au début de l’automne 
que Paul Cormier prendra connaissance de la chanson et que 
les deux artistes travailleront à l’enregistrement sur disque 
du nouveau bébé. Evidemment, tout dépend de la réponse du 
public: Si la chanson est un succès, la tournée autour du 
monde va reprendre de plus belle pour Monsieur Pointu, 
“greyé” de son violon et de son “coco” sur le bout de la tète. 
En attendant ce beau pain sur la planche, Paul Cormier sou­
ligne que le fameux film de Monsieur Pointu vient de rempor­
ter un quatrièmeprix à Cracovie, en Pologne. Après la Suisse, 
l’Angleterre et l’Espagne, c’est pas si mal î

INCROYABLE... MAIS VRAI
“VERRUS”

Longueuil, 21 |uin 1976

En 1974, mon jeune garçon de 9 ans était atteint d'une mala­
die assez rare et plutôt gênante, c est-à-dire des verrues sur les 
mains et les pieds. J'avais consulté un dermatologue qui l’a soi­
gné pendant quelque temps sans résultat.
Or, un jour je me trouvais chez des parents à Québec et vis à 
télévision un programme concernant le travail de M. J. Anatole 
Desfossés, ce qui m'a convaincu. La semaine suivante | allais le 
voir à Montréal et mon jeune garçon est complètement guéri de­
puis, aucune trace de verrues.

M. RAYMOND FOREST, 
884, Cartier, App. 6 

Longueuil, (Chambly) P.Q.
Tel.: 679-0198

POUR TOUTE INFORMATION:
J. ANATOLE DESFOSSÉS

506 est, boul., St-Joseph,. . . . . . . . . , tel.: 521-2854
BUREAU TOUS LES LUNDIS: 9 h a.m. à 8 h p.m.

SANS RENDEZ-VOUS

5139
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DI L'EXCILLINI THÉÂTRE QUÉBÉCOIS.

CHAPEAU BAS À LA 
DIVINE NICOLE LEBLANC

Vl

ROSIT A SALVADOR HEUREUSE. A

M'\r

\atacha Salvador alors qu 'elle était encore la belle fille de 
Kosita.

Son ex-belle-fille 
s'est remariée

Natacha Salvador a entin 
enterré le passé. On se sou 
viendra sans doute du terrible 
accident de voiture qui taucha 
la vie de son époux Normand 
Salvador (fils de Rosita) et qui 
la laissa pas mal amochée et 
veuve. Or comme tout passe, 
tout lasse et cas»e, l’eau a cou 
lé pour la jeune veuve et pour 
Rosi ta Salvador

Aujourd’hui Natacha a re­
fait sa vie et est enfin heureu­
se. Tout juste avant de mettre 
sous presse nous apprenions 
que Natacha Salvador s’etait 
mise la corde au cou pour la 
seconde fois. L’heureux élu 
cette fois n’a rien a voir avec le 
domaine artistique. Son nom 
est Richard Brochu. Cepen 
dant la nouvelle madame Bro­
chu continuera sa carrière 
d’effeuilleuse. Aux nouveaux

époux, nos voeux les plus sin 
ceres.

On m’avait tout raconte 
sur “Les Hauts et les Bas 
de la vie d’une diva: Sarah 
Ménard”, On m’avait aus­
si raconté que Nicole Le­
blanc “pétait” de talent. 
Or quand l’invitation de la 
Compagnie des deux Chai­
ses m’est arrivée, j’étais 
au septième ciel. Imagi­
nez, moi aussi j’allais en­
fin voir cet exploit presque 
olympique de madame Le­
blanc.

Au Port-Royal on sentait 
que de nombreux specta­
teurs avaient déjà vus la 
pièce. D’ailleurs ça se jasait 
pas mal dans le hall entre 
deux (îrand Marnier, de 
m’attendais a de l’excellent 
théâtre, et j’ai vu de l’excel 
lent théâtre. Nicole Leblanc 
qui défend le monologue- 
bouffe de son époux, -lean 
(Maude Germain, c’est vrai­
ment l’étoffe de la grande 
comédienne. Dommage 
qu’on ne voit plus souvent 
cette “béte de scène” dans 
nos gros ‘‘chiards 
théâtrales” a la télé de Ra­
dio-Canada. Mais on m’a 
aussi raconté que la comé­
dienne ne jouait que ce 
qu’elle voulait bien. E.

Et comme son mari la sert 
sur mesure, pourquoi aller 
ailleurs0 Toujours est-il que
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Nicole Leblanc dan* son role de la “Diva Sarah Menard ’

j ai passe une soiree a rire 
aux larmes. -J’avais vu quel­
ques temps auparavant 
“I.’Ouvre-Boîte” et “sainte- 
Carmen de la Main”. -J’a­
vais été déçu par ces pieces, 
et la diva de Nicole m’a ré­
concilié pour un long bout 
de temps avec le tJiéâtre de 
chez nous. Gaston Brisson 
qui passe sa soirée °ou pres­
que) au piano m’a appris 
que la pièce allait peut-être 
repasser par Montréal. Si 
vous n’avez pas vu le travail

de Nicole Leblanc et de Gas­
ton Brisson dans “Les Hauts 
et les Bas de la vie d’une 
diva: Sarah Ménard”, assu­
rez-vous que vous pourrez 
combler cette lacune.

En tout cas je serai un des 
premiers a réserver une pla­
ce si jamais “Sarah” fait un 
retour en ville. A Nicole I.e- 
blanc, a -Jean-Claude Ger­
main, a Gaston Brisson et a 
toute la “gang" de la “Diva” 
vont nos bravos.

v.

Jean Lorrain accepte 
l'invitation de Denis Niquette.

Denis Niquette m’avait 
demandé il y a un bon mo­
ment de cela de venir faire 
avec lui son émission de 
nuit. Mais la paresse aidant 
je remettais toujours cela au 
lendemain. Puis un soir de 
la semaine dernière, Denis 
est arrivé chez moi et j’ai été 
pris au piege.

Et ce fut vraiment un 
piege le “fun”. Je n’avais 
aucune idée du fonctionne-, 
ment de l’émission de Denis. 
Je savais bien qu’il était as­
sez généreux pour payer le

café au “monde”. Puisqu’il 
donnait des disques et d au­
tres affaires, mais j’en savais 
vraiment pas plus. Et je dois 
vous avouer (a ma grande 
surprise) que l’affaire de Ni­
quette et ses nuits blanches 
c’est populaire a mort. J’ai 
pu connaitre un Montréal la 
nuit et serrer la pince a de 
nombreux auditeurs de la 
station CJMS. J’ai pu 
même faire un tour en studio 
pour rencontrer le gars ca 
ché de la nuit a CJMS, Alain 
Tréhout. Alain fait aussi un

boulot extraordinaire et il 
faut bien le mentionner. 
Somme toute ce fut une ex­
périence enrichissante que 
cette nuit blanche, a voir un 
Montréal vraiment insolite. 
Niquette dépense une éner-

§ie folle. Je me demande 
ien comment il peut faire 

pour tenir le coup. -Je dois 
aussi tirer mon chapeau a 
monsieur Gilliot qui lui a 
trouvé une idée extraordi­
naire en taisant promener 
Niquette la nuit. Quant a
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Jean Lorrain, Alain Lacha­
pelle du “Lave-Auto" du 
même nom et Denis Niquette.

moi j’ai mis deux jours a me 
remettre de mes émotions.

EN VRAC vous pouvez le constater 
tout va bien et le Pavillon 
battra bien haut très bien­
tôt...”.

• JACQUES SEGARD (le 
réalisateur de la Société Ra­
dio-Canada et époux de 
Béatrice Picard) rentre de 
Los Angeles. En Californie 
l’homme a réglé des affaires 
pour la Société d’Etat et a 
rencontré (naturellement) 
notre Bujold. Segard a été

mois.

• WILLIAM HAINAUT (le 
Directeur Général des Pu 
blications Québécor) qui a 
eu de gros malaises avec son 
coeur dernièrement nous 
fait parvenir une petite note 
en direct du “Maisonneuve 
Palace” où il est hospitalisé. 
“Depuis ce matin, j’ai des 
visions érotiques. Comme

• ESTELLE 
CRGIX

.. SAIN T E - 
la belle voix de la 

chanson “Je t’aime” de 
messieurs Robitaille et St- 
Roch ne sait plus où donner 
de la tete. On fait appel a ses 
services de tous cotés. Une 
chance qu’elle a un “chum” 
pour la réconforter. Le nom 
de l’élu de son coeur: Rawn 
Bankley.

• MICHEL GIROUARD 
ET JACQUES MICHEL fe 
ront très probablement une 
grosse session de photogra­
phies ensemble d’ici peu. 
On sait peut être que les 
deux hommes se retrouve­
ront respectivement au Port 
Royal et au Maisonneuve de 
la PDA un même >oir en sep­
tembre prochain.

• RE JD AN LEGAULT 
(mon patron) a été vu la se­
maine dernière achetant des 
vieilleries a “L’Entre-

M êtes’ de Jacques Audette 
rue Roy dans l’est de la ville. 
Il parait même oue Rejean a 
tout trouvé ce dont il avait 
besoin chez Audette. Mais 
ça 1m a coûté quelques “bi- 
dous"

• ANTOINETTE GIROUX 
est une bien sympathique 
comedienne Màis il faua ra 
se lever de bon matin pour 
lui toucher mot au télépho­
ne. Ç est la soeur de cette 
derniere qui est devenue son 
porte parole. Qui dit
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rnauRE vu cnIoue ou un mandat poste au nom di photo-vedettes ...
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